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Avant propos : l'information de presse et la mise en place d'un Intranet
documentaire

La mission qui m'a été confiée consiste en la mise en place d'un portail documentaire
sur l'Intranet du Monde, présentant le service de documentation, ses ressources et donnant
accès à certains outils de recherche documentaires. Cette mission contribue selon moi à

définir un nouveau rapport à l'information : les modalités de traitement et de présentation des
informations ainsi que les conditions d'accès à celle-ci évoluent. Il m'a semblé intéressant par

conséquent de m'interroger sur les changements induits par la mise en place du portail
documentaire sur les pratiques des documentalistes et des journalistes. Pourtant, j'ai souhaité
consacrer une première partie à la présentation du contexte dans lequel s'est inscrit cette
mission avant d'en exposer la mise en œuvre et les enjeux.

En effet, l'arrivée au service de documentation du journal Le Monde m'a permis de

prendre conscience de la spécificité de l'information dans un organisme de presse. En premier
lieu, l'information est à considérer comme « l'information d'actualité », ou la « nouvelle » et

non uniquement comme le contenu d'un document. De plus, cette information constitue la
matière première sur laquelle travaillent les journalistes ; elle est également le produit fini
délivré par le journal. Enfin, le quotidien Le Monde se présente comme un journal de
référence dans le paysage éditorial français et formule des exigences quant à la validité, la
clarté et l'objectivité des informations qu'il fournit. Pour ces différentes raisons, et avant de

présenter ma mission et ses enjeux, il m'a paru intéressant de préciser le rôle et les

caractéristiques de l'information dans un organisme de presse. Pour cette partie, je me suis

appuyée sur deux ouvrages traitant de l'information d'actualité. L'essai de J-J. Coltice

Comprendre la presse : informer hier et demain présente les caractéristiques de l'information
de presse1. Il la distingue notamment de l'événement qu'il présente comme « l'information
brute » et met l'accent sur le pouvoir des médias (Cf partie I.A). Dans son ouvrage Stratégies
documentaires dans la presse, Dominique Cotte s'intéresse plus particulièrement à la manière
dont l'information d'actualité est traitée par le service de documentation d'un organisme de

presse 2 . Il présente notamment les deux types de besoin auxquels répondent les

1 COLTICE J-J., Comprendre la presse : informer hier et demain, Lyon : Chronique sociale, 1995.
2 COTTE Dominique, Stratégies documentaires dans lapresse, Paris : ESF éditeur, 1991.
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documentalistes : la demande pointue, qui nécessite une réponse personnalisée et de détail et
le besoin de type « balayage » auquel le service répond en proposant des dossiers
documentaires (Cf. partie I.C). Enfin, l'ouvrage de Daniel Comu, Ethique de l'information,
m'a permis de prendre conscience du pouvoir des journalistes, qui détiennent l'information, et
des devoirs qui en résultent pour livrer une information objective (Cf. partie I.A.3). De fait, ils
sont « responsables quant au contenu, de donner un reflet fidèle et complet des affaires

publiques, de proposer une vision critique, d'assurer une information respectueuse des faits et
•2

des personnes ».

Ainsi, cette première partie m'a permis de mettre en évidence la place particulière
accordée à l'information dans un journal de presse, son rôle auprès des lecteurs et les
modalités de son traitement par les documentalistes. C'est dans ce contexte précis que j'ai
souhaité replacer ma mission et présenter sa mise en œuvre et ses enjeux.

En effet, la mise en place d'un portail Intranet tend à modifier le rapport à
l'information au sein du service de documentation : d'une part, les missions des

professionnels de l'information évoluent et d'autre part, la place accordée aux destinataires de
celle-ci. L'article de Philippe Lefèvre m'a d'abord permis de présenter les enjeux du portail

(Cf. partie II.A.3) : face à une information « diffuse », hétérogène », « mal organisée »,

« surabondante », il apparaît comme un outil fédérateur, qui organise et structure les
informations pour les rendre plus facilement accessibles4. Ensuite, l'article de Sophie Azar-

Exbrayat m'a engagée à placer l'usager au cœur de la réflexion lors de la phase de

conception5 : l'usager doit pouvoir circuler de manière autonome sur les pages du portail (Cf.

partie II.B.l). Dans cet article, elle propose une double approche qui permettra d'atteindre ce

but : l'approche ergonomique vise à donner à l'usager la possibilité de se déplacer seul dans le
nouvel espace d'informations, l'approche en terme de contenus se donne pour objectif de

répondre aux attentes de l'usager. M'inscrivant dans cette logique, je me suis donc attachée à

préciser dès la phase de conception les principes d'ergonomie, de navigation et de graphisme

employés pour les pages du portail. C'est d'après cet article également que j'ai présenté

3CORNU Daniel, Ethique de l'information, lcre édition, Paris : Presses universitaires de France, 1997, p.71.
4 LEFEVRE Philippe, « Les portails d'accès à l'information » Documentaliste Sciences de l'information, 2001,

vol.38, n°3-4, pl89. [En ligne] consulté le 08/04/2007 sur l'ADBS, p.189.
5
Azar-Exbrayat Sophie, « Un intranet documentaire au service de l'usager : conception et mise en place »,

Documentaliste - Sciences de l'information, vol 39, n°4-5, 2002, [en ligne], consulté le 09/01/2007.
< http://www.adbs.lT/site/publications/documentaliste/l 930 1 .php>
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l'évolution des missions des documentalistes et leur rôle de « validation, qualification et
f\ 7

présentation des informations » (Cf. partie III.A). L'article de Séraphin Alava sur le lien

hypertexte et le cours d'Annette Béguin sur le traitement sociocognitif de l'information

symbolique8 m'ont quant à eux permis d'approfondir la réflexion sur le rapport de l'usager à
l'information numérique (Cf. partie III.B.3). Concernant la démarche pour la conception et la
mise en œuvre du portail, je me suis appuyée sur deux rapports de stage. Celui d'Elodie

Serres, qui a réalisé un stage à la Banque de France, m'a permis de comprendre l'intérêt d'une

phase d'exploration de sites grâce à une grille d'évaluation afin de déterminer les critères de

présentation, de contenu et de navigation pertinents pour le portail9 (Cf. partie II.C.l). Le

rapport de Victoire Mallard m'a sensibilisée quant à lui sur la nécessité de présenter mon

projet sous la forme d'un rapport de structuration, mettant en évidence les spécifications
fonctionnelles et techniques du portail : architecture du site, principes de navigation,

d'ergonomie et de graphisme10 (Cf. partie II.C.2).

Finalement, j'ai utilisé des sources très diverses pour alimenter ma réflexion. Les
essais sur le rôle et la place de l'information dans un organisme de presse m'ont fourni un
cadre théorique me permettant de mieux appréhender le contexte dans lequel s'est déroulée
ma mission. Par ailleurs, les articles de l'ADBS ont constitué une source riche pour prendre
du recul par rapport à cette mission et réfléchir sur ses enjeux. Enfin, les rapports de stage

m'ont aidée à définir ma démarche et à prendre appui sur des outils formels tels que des

rapports et grilles d'analyse.

6
Ibidem, p. 199.

7 ALAVA Séraphin, «La recherche documentaire sur hypermédia», INTER-CDI n°137, septembre-octobre

1995, p.74-79.
8 Cours d'Annette Béguin dispensé à l'université Lille 3 en première année de master Information
Communication Documentation.
9 SERRES Elodie, La gestion du centre de documentation et sa promotion à travers le site Intranet régional,

rapport de stage de maîtrise en Sciences de l'information et de la documentation, octobre 2002, Université
Charles de Gaulle.
10 MALARD Victoire, La mise en ligne des sommaires de revues sur un Intranet : le cas du journal Le Monde.

Enjeux, mise en place et perspectives., Mémoire présenté pour obtenir le Titre professionnel « Chef de projet en

ingénierie documentaire » INTD, année 2005-2006.
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Introduction

Dans les entreprises industrielles, l'information recueillie par les centres de
documentation concerne l'histoire de l'organisme et permet de constituer une mémoire

d'entreprise ; d'autres informations se rapportent au domaine d'activité de l'entreprise et à la
situation du marché sur lequel elle se positionne, fournissant ainsi une information

stratégique. L'information occupe cependant une place particulière dans un organisme de

presse. Elle constitue alors la matière première sur laquelle travaillent les journalistes, et le

produit fini délivré par l'entreprise, l'information adressée aux lecteurs du journal.
Le journal Le Monde bénéficie en outre d'une image de marque dans le paysage

éditorial français : il est perçu comme un journal sérieux, livrant une information exhaustive.
De plus, tout au long de son histoire, le journal Le Monde a revendiqué son indépendance à

l'égard des pressions économiques et politiques, et placé au premier plan les réflexions sur la

qualité, la validité, et l'objectivité de l'information livrée aux lecteurs.

Or, dans ce type de structure, le service de documentation joue un rôle central. Il

participe en effet à l'activité d'information de l'organisme en mettant à disposition des

journalistes des ressources documentaires et des outils où ils peuvent puiser des informations
et les vérifier.

Par ailleurs, l'apparition des nouvelles technologies de l'information et de la
communication (NTIC) dans les entreprises a provoqué des changements dans l'organisation
du travail et dans l'approche de l'information. Dans un service de documentation, les supports
de communication offrent de nouveaux moyens de diffusion et de partage des informations et

la réalisation d'un portail documentaire rend possible l'accès en ligne aux sources

d'information. Au sein du service de documentation du journal Le Monde, la mise en place
d'un portail documentaire répond à plusieurs objectifs : il doit d'une part favoriser une

meilleure exploitation des ressources par les journalistes ; il apparaît d'autre part comme un

outil de communication grâce auquel le service va pouvoir se mettre en valeur et faire
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connaître son identité. L'information à travers le réseau Intranet se présente alors comme un

nouveau « support de stratégies11 ».

Ainsi, ce mémoire se donne pour fil conducteur la spécificité de l'information dans un

organisme de presse. Il s'agit de mettre en évidence la place et le rôle particuliers joués par les

produits documentaires dans un organisme de presse comme celui du journal Le Monde, et de
nous interroger sur les enjeux d'une mise à disposition de ceux-ci sur un portail documentaire.
La présence du service de documentation sur l'Intranet va en effet modifier les tâches et les
missions des documentalistes dans la gestion et la diffusion des informations, les modalités
d'accès des journalistes à celles-ci, et l'image du service dans l'ensemble de l'entreprise.
Cette réflexion me permettra par ailleurs de décliner la notion d'information pour l'envisager
selon diverses approches : l'information comme connaissance, comme activité, et comme

« support de stratégies ».

Dans cette perspective, je présenterai l'entreprise et son service de documentation en

soulignant le rôle central joué par l'information dans l'activité de ceux-ci. Cette présentation
me permettra d'exposer le cadre dans lequel s'est accomplie la mission. J'expliquerai ensuite
la démarche de mise en place du portail documentaire, en insistant sur l'attention portée à

l'usager dans la conception de ce dernier. Enfin, l'évaluation du projet et des changements

qu'il induit me permettra de mettre en évidence le nouveau rapport à l'information qu'il
instaure tant du côté des journalistes que des documentalistes.

11 MARCH J., 1987, cité par Brigitte Guyot dans GUYOT Brigitte, «Eléments pour une approche
informationnelle dans les organisations », Sciences de la société, n°63, octobre 2004, [en ligne], consulté le
09/01/2007 sur archivesic, p.6.
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I. Place et rôle de l'information dans un journal de presse

Il m'a d'abord semblé important de revenir sur la spécificité de l'information de

presse. En effet, l'information est déjà en soi un concept difficile à cerner qui bénéficie
suivant les disciplines de définitions différentes : perçue comme un ensemble de données ou

un signal en informatique (Shannon, théorie de la communication, années 1950-1960), elle est

appréhendée comme le contenu d'un document en bibliothéconomie. L'information peut

également être envisagée comme un processus, celui grâce auquel un individu transmet une

connaissance à un autre individu. Pourtant, au sein d'un organisme de presse, l'information

prend un sens tout à fait particulier, celui de la nouvelle. Elle y occupe alors une place
essentielle puisqu'elle constitue la matière première de l'entreprise, ainsi que le produit de son

activité.

Par conséquent, il paraît indispensable de présenter les caractéristiques de
l'information de presse afin de comprendre les modalités de son traitement par les
documentalistes et les enjeux d'une bonne circulation de l'information dans l'entreprise.

A. L'information dans un journal de presse : la « nouvelle »

1. Définition et caractéristiques

Dans le Dictionnaire encyclopédique de l'information et de la documentation, Serge

Cacaly donne la définition suivante de la notion d'information 12 : « L'information est la

consignation de connaissances dans le but de leur transmission. » Cette finalité implique que

les connaissances soient « inscrites sur un support, afin d'être conservées, codées (...) ». Avec
cette définition, Serge Cacaly met en évidence la relation entre l'information et son support

grâce auquel elle acquiert une certaine pérennité, voire simplement, une existence. Il présente

également une caractéristique essentielle de l'information : celle-ci doit pouvoir être transmise
à un destinataire. L'information de presse répond en partie à cette définition. Le journal se

présente en effet comme un support qui permet de transmettre des informations à un lecteur.

Pourtant, ces deux conditions ne sont pas suffisantes et ne rendent pas compte de la

spécificité de l'information de presse. Dans son ouvrage intitulé Stratégies documentaires

12 CACALY Serge, LE COADIC Yves-F. MELOT Michel, Dictionnaire encyclopédique de l'information et de
la documentation, Paris : Nathan, 2001, p.297.
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dans la presse, Dominique Cotte affirme en effet que « le documentaliste de presse baigne
dans un milieu journalistique, pour qui « l'info » signifie en fait « les nouvelles », l'acte
d'informer sur un événement précis.13 » L'information peut donc être définie comme une

connaissance, dont le sujet est cependant déjà circonscrit, déjà identifié : il s'agit d'un fait

d'actualité, d'un événement.

Or, ce caractère événementiel confère à l'information des propriétés particulières.

Dominique Cotte précise ainsi que l'information d'actualité est « redondante », « volatile »,

« floue » et « obsolète »14. De fait, l'information livrée de manière brute est insaisissable et

entourée de flou. Il revient au journaliste d'exposer le contexte et de préciser les circonstances
de l'événement pour rendre l'information intelligible. De plus, sitôt survenu, l'événement est

dépassé par de nouvelles considérations et de nouveaux rebondissements, d'où le caractère
volatile et obsolète de l'information. Enfin, diffusée par de nombreux médias concurrents,

l'information apparaît redondante.
Présenter ces différentes caractéristiques de l'information de presse permet ainsi de

mieux rendre compte du rôle et de la place de l'information dans le journal Le Monde. En

effet, les documentalistes doivent manipuler les informations avec prudence et s'assurer de la
validité de celles-ci. De plus, ils doivent travailler dans l'urgence et traiter l'information

quotidiennement, avant que celle-ci n'intéresse plus les journalistes. Ces derniers travaillent

quant à eux sur un matériau qu'ils doivent manipuler avec précaution et dont nous allons

préciser les enjeux.

2. Les enjeux d'une bonne circulation de l'information

L'information de presse présente en effet plusieurs enjeux. Sa fonction première est

d'informer. Les journalistes se posent en effet comme les médiateurs de l'information par

rapport aux lecteurs. J-J Coltice précise à ce propos que « l'événement ne peut jamais être
saisi sous sa forme brute15 ». La tâche du journaliste consiste alors en une mise en récit. En
resituant l'événement dans son contexte, en reconstruisant l'enchaînement des faits, ils créent

l'information. Les enjeux sont cependant plus importants et touchent à la liberté de l'individu
ainsi qu'à l'exercice de la démocratie. En effet, le fait d'informer sur des événements

13 COTTE Dominique, Stratégies documentaires dans la presse, Paris : ESF éditeur, 1991, p.20.
14 COTTE Dominique, op. cit., p.42-44.
15 COLTICE J-J., op. cit., p. 19.
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politiques, économiques ou sociaux permet aux individus d'exercer leur jugement et de se

faire une opinion ; les citoyens ont la possibilité de réagir et de s'exprimer par rapport aux
événements qui leur sont présentés. L'information est également garante de l'exercice de la
démocratie. La libre circulation de l'information dans la société garantit en effet la

transparence de l'Etat qui la gouverne. De plus, cette liberté accordée aux médias rend

possible une critique des décisions prises par les représentants du pouvoir. Les médias

peuvent en effet susciter le débat auprès des citoyens et les amener à réagir face à une

décision des gouvernants. Ainsi, la circulation de l'information d'actualité dans une société
constitue un véritable enjeu : elle est le signe de l'exercice de la démocratie, et de l'existence
d'un espace communautaire où l'individu peut s'exprimer et confronter son opinion aux

autres.

Il est important de resituer l'activité du service de documentation dans ce contexte. En

effet, ce dernier intervient pour faciliter le travail des journalistes et leur permettre d'atteindre
leurs objectifs. Par conséquent, un des rôles principaux du service de documentation consiste
en la validation des informations. Il garantit ainsi l'objectivité et la véracité de celles-ci. En

outre, il met à disposition du journaliste, le plus rapidement possible, l'information dont il a
besoin.

Ainsi, le service de documentation favorise un deuxième type de médiation : la
médiation documentaire. Il participe alors à l'activité d'information de l'organisme de presse :

il joue un rôle décisif dans la validation des informations et assure la bonne circulation de ces

dernières au sein de l'organisme.

3. L'information : entre pouvoir et devoirs

Pourtant, la circulation de l'information dans l'entreprise et dans l'espace social ne
suffit pas à garantir l'authenticité de l'information et la liberté de l'individu. Parce qu'il
détient l'information, le journaliste exerce une forme de pouvoir. En effet, un événement ne

peut être rapporté avec une entière objectivité. Pour porter un fait à la connaissance du public,
le journaliste réalise un travail d'organisation, d'explication, de recomposition des faits. Il ne

peut livrer l'événement brut. Il ne peut pas non plus tout dire. Dès lors, tout son travail

suppose des choix, et à travers ceux-ci une appréhension subjective de l'événement. Comme
le souligne Daniel Comu dans L'Ethique de l'information, «le journaliste ne peut faire

abstraction, dans ses choix professionnels, de ses origines sociales, de son milieu, de sa

12



culture, de ses convictions16 ». De plus, et l'ouvrage de J-J. Coltice insiste beaucoup sur ce

point, l'information est un bien qui se vend. L'enjeu à travers le journal est donc aussi de

capter l'attention du lecteur. Et le journaliste ne peur manquer de recourir à la mise en

spectacle de l'information. Enfin, seule la pluralité de l'information garantit un véritable
exercice de la démocratie. En effet, si un seul discours est délivré au public, une seule vision
du monde et de la société, celui-ci n'est pas libre d'exercer son jugement sur les événements.
Connaître les événements, et les porter à la connaissance du public constitue donc un véritable

pouvoir.
Les journalistes se voient ainsi attribuer une grande responsabilité que Daniel Cornu

résume ainsi : ils sont « responsables quant au contenu, de donner un reflet fidèle et complet
des affaires publiques, de proposer une vision critique, d'assurer une information

respectueuse des faits et des personnes 17». Pour cette raison, le journaliste se doit de respecter
une certaine éthique de l'information. Dans les organismes de presse, cette éthique est

signifiée à travers l'adoption d'un « code de déontologie ».

C'est en comprenant ces règles et ces enjeux que le service de documentation pourra le
mieux remplir ses fonctions. De fait, les documentalistes eux-mêmes sont amenés à

sélectionner les informations, à faire des choix, à proposer un classement de celles-ci. Par

conséquent, ils sont soumis aux mêmes règles que les journalistes. Ils doivent avoir le souci
de proposer un classement objectif des informations et faire preuve d'impartialité dans le
choix des documents. De plus, ils jouent un rôle dans la vérification des informations et la
validation des sources ce qui leur permet de garantir l'intégrité des informations délivrées par
le journal.

Finalement, parce qu'elle est étroitement liée à la notion d'événement, l'information
bénéficie de caractéristiques particulières et présente de nombreux enjeux : l'organisme de

presse a le devoir d'informer, de présenter des informations claires et exhaustives, mais il
détient aussi le pouvoir de mettre en scène. L'activité du service de documentation s'inscrit
dans ce jeu de valeurs dont il doit maîtriser les règles et connaître les enjeux : il doit manier
l'information avec prudence, proposer un classement objectif des informations. Ainsi, cette

première partie m'a permis de mettre en évidence le rôle et la place spécifique de
l'information dans un journal de presse ainsi que les enjeux auxquels elle est liée. La

16 CORNU Daniel, L'Ethique de l'information, 1er6 édition, Paris : Presses universitaires de France, 1997, p.62.

I7Ibidem, p.71.
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présentation de l'entreprise vise quant à elle à mieux cerner le cadre organisationnel, politique
et économique dans lequel se réalise l'activité d'information.

B. Le groupe SA LeMonde

1. Les fondements dujournal : exhaustivité, neutralité, indépendance

Les approches des historiens Jacques Thibau et Patrick Eveno mettent en évidence le
rôle déterminant des conditions dans lesquelles le journal a été fondé pour expliquer la
renommée dont il a bénéficié ainsi que la force des valeurs qui lui sont attachées. Ainsi, lors
de la parution du premier numéro du Monde le 19 décembre 1944, son fondateur Hubert-
Beuve Méry proclame l'objectif du journal et énonce ses principales valeurs : « Assurer au
lecteur des informations claires, vraies, et dans toute la mesure du possible, rapides,

complètes18 ».

Fondé en décembre 1944, le journal Le Monde se construit sur l'héritage du quotidien
Le Temps. Il bénéficie ainsi de la renommée d'un journal considéré comme « un organe

sérieux de l'information des élites françaises depuis la fin du Second Empire19 ». Le journal
Le Monde hérite également des principales caractéristiques du quotidien Le Temps : la place
accordée à l'information internationale et à la culture. En outre, Le Temps est présenté par

l'historien Jacques Thibau comme un quotidien au sein duquel « les exigences d'une
information sérieuse ont été placées au centre du fonctionnement de la société libérale et

industrielle pour des raisons politiques et idéologiques ». Le journal Le Monde s'inscrit

également dans cette continuité, accordant une large place à l'analyse des faits sociaux et

politiques et permettant ainsi à ses lecteurs l'exercice de leur jugement.
De plus, Le Monde est un journal de la Libération. En effet, en septembre 1944, une

ordonnance interdisait les journaux qui avaient continué de paraître en zone libre après le 26
novembre 1942. Le quotidien le Temps s'étant sabordé le 29 novembre 1942, soit trois jours

après l'interdiction, ne pouvait plus paraître. Un journal devait cependant succéder au Temps.
Le 11 décembre 1944, le Général de Gaulle confie la direction de ce nouveau quotidien à

18 MERY Hubert-Beuve, «A nos lecteurs», Le Monde, 19 décembre 1944, cité par EVENO Patrick dans
EVENO Patrick, Le Monde : Histoire d'une entreprise de presse 1944-1995, Paris : Le Monde Editions, 1996,

p.46.
19 THIBAU Jacques, Le Monde : Histoire d'un journal, unjournal dans l'Histoire, Pion, 1996, p.47.
20
Ibidem, p.31.
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Hubert-Beuve Méry. Pour cette raison, la fondation du journal le Monde participe selon

Jacques Thibau « au contexte historique de la Libération, à l'unanimisme, à la volonté de
restaurer la grandeur du pays par la natalité, la production et la « modernisation », dans un

21cadre de solidarité sociale. »

Enfin, le journal a été marqué par la forte personnalité de son premier directeur
Hubert-Beuve Méry et par les choix et le positionnement adopté par le journal face aux

événements dans ses débuts : le quotidien s'est voulu un organe indépendant à l'égard des

pressions politiques et économiques. Il a souhaité couvrir l'ensemble de la vie politique

française, en recherchant l'exhaustivité et donner une approche internationale des
événements. L'historien Patrick Eveno affirme ainsi que « progressivement se constitue (...)
une image de marque centrée sur le thème de l'indépendance rédactionnelle et sur celui de la
référence journalistique, qui font du journal Le Monde un organe de presse original dans le

99

paysage français. »

2. Le Monde aujourd'hui

a) Un groupe de presse

Aujourd'hui, Le Monde est un groupe de presse qui comprend plusieurs publications,
un pôle Internet, et un pôle régies publicitaires. Ce groupe est présenté en détail dans un

99

supplément au quotidien Le Monde paru le 5 juin 2004 : « Le groupe est né le 31 décembre
2003 de la fusion de la Société éditrice du Monde (SEM) et des Publications de La Vie

Catholique (PVC). Il intègre également les titres de l'ex-groupe Midi Libre (contrôlé depuis

2002), devenu Les Journaux du Midi. Les publications et sociétés du nouvel ensemble sont

dorénavant organisées en cinq structures de métiers : trois pôles édition (presse quotidienne
nationale, magazine et livres, presse quotidienne régionale) ; un pôle Internet et un pôle régies

publicitaires. »

21
Ibidem, p.l 1.

22 EVENO Patrick, Le Monde : Histoire d'une entreprise de presse 1944-1995, Paris : Le Monde

Editions, 1996, p. 14.
23
Supplément au Monde du 5 juin 2004, p.4, [en ligne], consulté le 20/05/2007,

<http://medias.lemonde.fr/medias/pdf obi/sup comptes-monde 040604.pdf>
La structure du groupe SA Le Monde est présentée en annexe 1, p.59.
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b) La Société Editrice du Monde (SEM)

Depuis 1994, la Société Editrice du Monde est sous la direction de Jean-Marie

Colombani, sixième directeur depuis Hubert-Beuve Méry24. Outre les journalistes, l'entreprise

comprend le personnel administratif, le service informatique ainsi que le service de
communication. Au 31 décembre 2005, l'entreprise comptait 641 personnes, dont 300

journalistes soit 47% de l'effectif25. L'entreprise s'organise ainsi autour de ses journalistes.

Géographiquement, ceux-ci occupent d'ailleurs les étages intermédiaires du bâtiment, depuis
le troisième étage, jusqu'au sixième. La rédaction elle-même rassemble des métiers très
divers : éditorialistes, reporters, secrétaires de rédaction, infographes, correcteurs et

dessinateurs.

c) Les évolutions récentes

Récemment, la SEM a connu de nombreux changements, témoignant ainsi d'une
volonté de s'adapter aux évolutions sociales et économiques et de sortir de la crise que

connaît la presse quotidienne nationale. Ainsi, le groupe s'est lancé dans l'activité numérique,
mettant en place le site du Monde dès 1995 et celui du Monde diplomatique à la même

époque. L'organisme de presse s'est également enrichi de nombreux suppléments : Le Monde

2, lancé en janvier 2004, les Dossiers et documents, etc.
Le quotidien lui-même a connu deux importantes refontes. En 1995, Le Monde lance

une nouvelle formule pour un « Monde meilleur ». La refonte de 2005 propose quant à elle
une nouvelle hiérarchie des informations, un format plus petit et des photographies plus
nombreuses et en couleur. Il livre aujourd'hui une information en trois parties : le début du

journal assure une place à « l'actualité chaude », les « décryptages » offrent aux lecteurs « le

temps du recul pour approfondir l'actualité durable », et les « rendez-vous » accompagnent le
lecteur dans sa vie quotidienne . Le journal revendique ainsi sa place dans la vie quotidienne
du citoyen. Il s'affiche également comme un journal qui prend du recul par rapport aux

24 Le 25 mai 2007, Jean-Marie Colombani n'a pas été reconduit à la présidence du directoire. Un autre directeur
devra être élu à la présidence du groupe à la fin du mandat de ce dernier, le 4 juin 2007.
25 Les chiffres et les informations rapportés ici sont extraits d'une feuille de présentation du Monde, distribuée
lors de la journée portes ouvertes, le 16 septembre 2006.
26 Cette présentation du journal en trois parties figure dans le fascicule de présentation de l'entreprise distribué à
l'occasion de la journée portes ouvertes le 16 septembre 2006.
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événements et livre aux lecteurs une information resituée dans son contexte, critiquée et

renseignée.

3. Code de déontologie

Considéré comme un journal de référence, Le Monde a su rester fidèle à ses valeurs, ce
dont témoigne le code de déontologie du journal. En effet, dans la rubrique « livre de style »

de l'Intranet, on trouve une sous rubrique « déontologie »27. Celle-ci rappelle aux journalistes
les valeurs du journal et définit les règles d'écriture des articles.

Une première partie de cet article intitulée « Le Monde et ses valeurs » rappelle les
trois engagements fondateurs du journal : Le Monde est « un quotidien indépendant »,
« pluraliste », et « international ». Il est indépendant car il ne se soumet pas « aux pressions

politiques, économiques ». Le pluralisme du journal est garanti par « la diversité des points de
vue » qui peut s'exprimer, précise le Code de déontologie, « dans ses pages Débats et dans
son courrier des lecteurs ». Enfin, le Monde met l'accent sur l'internationalisation des

événements car il « (tient) compte de la mondialisation des économies, des cultures, des
sociétés » et « considère que la plupart des événements ne peuvent se comprendre à l'intérieur
du seul cadre national ». Par ailleurs, dans une partie intitulée « Le Monde et le
commentaire », le quotidien est présenté comme un « journal d'opinion ». C'est-à-dire que le

journal est amené à « prendre position, dans les éditoriaux de son directeur ou dans l'éditorial
non signé publié chaque jour mais aussi dans les analyses et les commentaires de ses

journalistes ».

De plus, l'article « déontologie » énonce des règles d'écriture : les articles doivent être
« solidement argumentés ». L'argumentation, qui nécessite de s'appuyer sur des faits, est en
effet un gage de vérité. Les articles doivent également éviter « la polémique, le sarcasme, les

attaques personnelles ». Les journalistes doivent donc chercher à être objectifs et éviter de

porter un jugement.
Cet article promeut ainsi une éthique de l'information qui passe par le partage de

certaines valeurs et le respect de règles d'écriture.

Finalement, les conditions de fondation du journal ont été déterminantes et ont

contribué à forger l'image dont bénéficie le journal aujourd'hui. Bien qu'ayant connu des

27 Intranet : livre de style/déontologie, [en ligne] consulté le 20/12/2006, 3 pages

<http://demeterl/spip/txt.php3?id_rubrique=47&id_article=0&artsuite=0>
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périodes de crise, ce dernier a su préserver sa place dans le paysage éditorial français et se

positionner comme un journal de référence.

C. Le service de documentation

Au sein de l'organisme de presse, le service de documentation joue un rôle important.
Il participe en effet à l'activité d'information réalisée par l'organisme de presse. Parce qu'il
collecte et sélectionne les informations, il fournit aux journalistes un terreau où puiser des
informations. Et même s'il ne constitue pas un passage obligatoire pour les journalistes, il

joue un rôle déterminant dans la validation des informations et facilite le travail du journaliste
en fournissant une réponse personnalisée et rapide à sa demande.

1. Place du service dans l'entreprise

Le service de documentation de la Société Editrice du Monde s'adresse

essentiellement aux journalistes. En effet, au sein de l'organisme de presse, les journalistes
sont les premiers intéressés par l'information recueillie au centre de documentation. De plus,
le service n'est pas ouvert au public, l'effectif du personnel n'étant pas assez important pour

prendre en charge les demandes extérieures. Il comprend en effet dix personnes parmi

lesquelles six documentalistes, un chef de service, son adjoint, une assistante responsable des
abonnements et de la bibliothèque, et une personne chargée de gérer les dossiers papiers. Les
six documentalistes doivent donc se répartir chaque jour l'indexation de l'ensemble des
articles parus dans le quotidien, et assurer la revue de presse le matin.

Géographiquement, le service de documentation est situé au deuxième étage du

bâtiment, ce qui, remarque Maël Le Briand, contribue à l'isoler un peu par rapport aux

journalistes qui occupent les trois étages supérieurs28.
D'un point de vue plus pratique et stratégique, le service ne constitue pas un passage

obligatoire pour les journalistes. Ceux-ci ont en effet de nombreuses autres sources

d'information. L'entretien réalisé par Victoire Mallard met en évidence l'importance des

28 LE BRIAND Maël, Du papier au pixel : évaluation continue de l'activité et nouvelles techniques, au cœur de
la valorisation d'un centre de documentation de presse. L'exemple du journal Le Monde. Mémoire de Master

professionnel Communication du savoir, Management de l'information et Technologies de la connaissance,
année 2005-2006.
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autres sources sur lesquelles ils s'appuient . Les dépêches d'agence, les communiqués de

presse, occupent une grande place ainsi que le comptes-rendus des correspondants envoyés
sur place. L'environnement du journaliste joue également un rôle important grâce aux

rencontres et aux discussions avec les pairs. Dans son ouvrage, Dominique Cotte évoque à ce

propos les « sollicitations des chargés de communication et attachés de presse, (les) contacts

privilégiés établis avec des informateurs (...), (les) confidences recueillies auprès de

responsabilités politiques, économiques... » Enfin, la consultation d'Internet permet

également au journaliste de vérifier ses informations ou de rechercher le contexte d'un

événement, la biographie d'une personnalité...

Malgré tout, le service occupe une place essentielle dans l'entreprise pour deux raisons

principales : il permet aux journalistes de gagner du temps en leur fournissant des
informations préalablement sélectionnées et classées ; par ailleurs, il joue un rôle de
validation des informations lorsqu'il confirme à un journaliste une date, un nom, un lieu etc.

Le service de documentation prend donc place au sein d'un vaste ensemble de
ressources. Les dépêches d'agence livrent une information brute, factuelle et uniquement
d'actualité. Les rencontres et les discussions permettent aux journalistes de développer un

point de vue, d'approfondir certains faits. Dans cet environnement, le rôle du service de
documentation est de se démarquer des autres sources d'information auxquelles le journaliste
a recours afin de fournir un service original. Il y parvient en facilitant l'accès du journaliste à

l'information, en proposant des services spécifiques répondant à chaque besoin d'information,
en mettant à leur disposition des produits documentaires qui ont nécessité un travail de
sélection ou d'organisation de l'information. C'est cette plus-value qui rend légitime l'activité
du centre de documentation. Ainsi, je vais maintenant présenter les tâches et les missions des
documentalistes.

2. Les tâches et les missions du service de documentation

a) Les tâches assuméespar les journalistes

Concrètement, le personnel du service réalise deux activités principales : le

dépouillement de la presse nationale et internationale dans le but d'alimenter des dossiers

documentaires, et le marquage des articles du Monde sur la base TIM (Texte Image Monde)

29 MALLARD Victoire, op. cit.
30
COTTE Dominique, op. cit., p31.
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pour rendre possible une interrogation de ceux-ci par les journalistes. Ces deux activités ont

lieu quotidiennement et permettent au service d'assumer les principales missions du service
de documentation.

Le service de documentation gère également les abonnements aux revues et aux
-2 i

journaux et s'occupe de l'acquisition et du catalogage de la bibliothèque . Ces ressources

permettent au centre de documentation d'enrichir son offre. Outre le traitement documentaire

que cela suppose, la mise à disposition de ces ressources requiert de la part des
documentalistes un travail de communication afin d'informer les journalistes sur le type

d'outils qu'il peuvent trouver au centre de documentation.

b) Les missions du service de documentation

Dominique Cotte met en évidence les différents rôles joués par les centres de
documentation de presse . Celui-ci assure d'abord la « mémoire des événements » grâce à

l'archivage des informations. Il intervient ensuite dans la mise à disposition des
informations grâce à la « transm(ission) des connaissances » et à la « vérification des
informations ». Il peut enfin jouer un rôle « prospectif )» en réalisant une activité de veille
sur l'actualité.

Archivage et mise à disposition des informations
Le dépouillement de la presse et le marquage des documents dans la base TIM

permettent aux documentalistes d'assurer les deux fonctions principales du centre de
documentation : l'archivage des informations d'une part, la mise à disposition des
informations de l'autre. En effet, découpés puis rangés dans des dossiers documentaires, les
articles de presse trouvent une place dans les armoires et peuvent être conservés, assurant
ainsi la mémoire des événements. D'autre part, les dossiers documentaires rassemblant les
articles sont classés par thèmes. L'information est rendue ainsi plus facilement accessible.
L'indexation des articles dans la base répond au même objectif. Elle permet en effet aux

journalistes d'interroger la base sur un sujet et la localisation des informations répondant à
cette interrogation.

31 L'ensemble des ressources accessibles au centre de documentation du journal est présenté en annexe 2, p.60.
32 COTTE D., op. cit., p.32-33.
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Ces deux activités quotidiennes visent à prévenir le besoin des journalistes en

collectant l'information apriori. Elles mettent à disposition des journalistes les outils que sont

les dossiers documentaires et la base d'articles du journal.

Vérification des informations et renseignement au journaliste
Si les deux activités principales menées par les documentalistes permettent de

collecter une information a priori, ces derniers doivent également être capables de répondre
aux demandes spécifiques des journalistes. En ce cas, l'information est constituée par le

documentaliste, en fonction du besoin de l'usager. Dans son ouvrage intitulé Stratégies
documentaires dans la presse, Dominique Cotte présente les deux types de demande auxquels

répond le centre de documentation : la demande pointue formulée par le journaliste en vue

de connaître un élément de détail ; le besoin de type « balayage » lorsque le journaliste
souhaite obtenir une vue générale sur un événement, sur la situation d'un pays, etc. Le service
de documentation du journal prend en considération ces deux besoins. L'interrogation de la
base d'articles du Monde permet de répondre au premier : l'information pointue. Le
documentaliste peut en effet interroger à la place du journaliste l'ensemble des articles en

posant des critères précis. Il peut également poser des requêtes sur les bases de données
extérieures Lexis-Nexis et Europresse auquel le service est abonné. La constitution d'un
dossier sur un thème précis répond quant à elle au besoin de type « balayage ». Ainsi, à partir
des dossiers documentaires, le documentaliste sélectionne les articles de journaux et de revues

pertinents pour donner une vue globale sur un sujet. L'information recueillie par le centre de
documentation subit donc un nouveau traitement : elle est sélectionnée, compilée voire
reformulée. L'offre du centre de documentation est ainsi enrichie par des produits
documentaires tels que des biographies, des chronologies, des dossiers thématiques précis.

Finalement, le centre de documentation du Monde assure différentes missions : il

garantit la mémoire des événements, il met l'information à disposition des journalistes, il
valide les informations qu'il collecte. Ces différentes activités permettent aux documentalistes
de répondre aux principaux besoins des journalistes. Comment évaluer à présent la pertinence
des produits documentaires et des outils mis à disposition de ces derniers ?

33 COTTE Dominique, op. cit, p.34.
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3. Rôle des NTIC : vers une informatisation des processus de recherche

d'information

Cette partie se propose d'évaluer l'efficacité des ressources mises à disposition des

usagers du centre. Elle s'interroge notamment sur la pertinence d'une offre numérique.

a) La documentationpapier

La documentation papier occupe encore une place très importante dans le service de
documentation du Monde. Pourrait-il en être autrement ? En effet, une grande partie de la
documentation d'un organisme de presse consiste en articles découpés dans les journaux, puis
classés dans les dossiers. Les rendre accessibles informatiquement grâce à leur numérisation
nécessiterait un travail long et coûteux : il faudrait scanner puis océriser les articles. Ou bien
les documentalistes devraient accéder aux journaux directement en ligne. Il faudrait encore
indexer les articles en précisant la source, la date et le sujet. Et puis, quelle pertinence pour les

journalistes ? En effet, le dossier papier semble encore le support le plus pratique pour

celui-ci : Dominique Cotte affirme qu'il est en l'occurrence « le moins mauvais » des outils
documentaires de presse. Il permet d'accéder « plus rapidement à l'information que par une

recherche en collection ou en microfilms (...); l'information y est plus hiérarchisée que dans
une banque de données plein texte ; il est un outil global qui peut donner rapidement une vue

synthétique sur un sujet.34 »

Aussi, quelle place peut être accordée aux NTIC dans un centre de documentation de

presse ? Le service de documentation du journal a peu à peu intégré les nouveaux outils et

modernisé ainsi le traitement documentaire et l'accès aux informations.

b) Evolution des outils de gestion des documents

Les premiers changements concernent les outils utilisés pour le traitement
documentaire. Ainsi, à partir de 1987, le service de documentation s'est équipé d'une banque
de données en texte intégral permettant l'indexation de l'ensemble des articles du journal à
l'aide d'un thésaurus. L'interrogation de la banque de données se faisait alors à l'aide du

logiciel documentaire Basis. En 2003, le service de documentation s'équipe d'un nouveau

moteur de recherche, le moteur Intuition. La banque de données TIM (Texte Image monde)

permet désormais d'intégrer les images du journal ainsi qu'une version PDF de celui-ci.

34 COTTE D., op. Cit., p.36.
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L'utilisation de la banque de données a permis de moderniser l'archivage des articles, de
faciliter leur stockage et surtout de rendre l'information plus accessible : l'interrogation de la

banque de données grâce à des critères permet de cibler la recherche et de répondre à une

demande pointue formulée par le journaliste.

c) Evolution des supports et des modalités d'accès à l'information

Ensuite, le service de documentation a diversifié les supports donnant accès aux

archives du journal le Monde. Ces archives étaient autrefois accessibles sous la seule forme

papier. Elles ont ensuite étaient rendues accessibles en microfilms puis sur support CD-Rom

depuis 1987. La mise en place de l'Intranet dans l'entreprise a également contribué à faire
évoluer les pratiques des journalistes dans la recherche d'information. En effet, une rubrique
« archives » est disponible sur le site Intranet. Elle permet l'accès en réseau à la banque de
données TIM et l'interrogation de celle-ci. La diversification des supports a ainsi pour but
d'assurer la pérennité des documents. En outre, la banque de données TIM a modifié les

pratiques usagers du centre de documentation en leur permettant d'accéder seuls aux articles,
sans passer par le documentaliste et sans se déplacer.

On constate ainsi les premières évolutions du rôle du service de documentation et du
métier de documentaliste. Alors que la constitution d'un fonds organisé grâce à la collecte, à
la sélection et au classement des documents constituait la plus grande part de la profession, la
fonction du documentaliste se présente de plus en plus comme l'accompagnement à la
recherche ou la mise à disposition de l'usager d'outils faciles à manipuler.

On est encore loin pourtant d'une gestion intégrée des ressources du centre de
documentation et de la proposition d'un accès unique à celles-ci. Les nouvelles technologies
de l'information s'installent progressivement dans le service de documentation sans changer
véritablement les pratiques, le rôle accordé à l'information ni la place du service de
documentation.

d) De nouvelles perspectives

Pourtant, le service de documentation du Monde travaille actuellement sur deux

projets qui pourraient bien faire évoluer les pratiques des documentalistes et les modalités
d'accès aux informations : le projet Plan-doc vise ainsi à informatiser les titres de l'ensemble
des dossiers documentaires (je rappelle qu'il existe trois types de dossiers : biographiques,
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géographiques et thématiques). L'interrogation d'une base de données permettrait ainsi aux

journalistes de vérifier à distance l'existence d'un dossier, de connaître également le titre
retenu pour un dossier thématique et les éventuels renvois vers d'autres dossiers du même

sujet. Le deuxième projet concerne la mise en place d'un portail documentaire sur l'Intranet
du Monde. Ce portail permettrait de présenter l'ensemble des ressources sur une seule et

même interface et de rendre plus visible le service de documentation dans l'entreprise. C'est
sur cette mission que j'ai travaillé, en collaboration avec une documentaliste.

Finalement, cette première partie m'a permis d'envisager le rôle et la place spécifiques
de l'information dans un journal de presse. Celle-ci présente en effet certaines caractéristiques
comme la volatilité, la surabondance qui nécessitent un traitement rapide et attentif de la part
des documentalistes. Au sein de l'organisme de presse, le centre de documentation joue par

ailleurs un rôle essentiel auprès des journalistes : il met à leur disposition des informations
validées et des produits documentaires qui facilitent leur travail et auxquels ils n'ont pas accès
sur Internet.
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II. Le portail documentaire sur l'Intranet du Monde : réflexion et mise en

place

Si le service de documentation occupe une place essentielle dans l'organisme, ses

missions ne sont pas toujours bien connues ni ses ressources bien exploitées. Le passage au

centre de documentation n'est pas perçu comme incontournable de la part des journalistes et

ces derniers trouvent désormais sur Internet de nombreuses sources d'information. Dans cette

perspective, la mise en place d'un portail documentaire sur l'Intranet du Monde permettrait au
service de moderniser son image et de proposer de nouveaux services offrant une plus value

par rapport aux ressources du Web.
Pour concevoir ce portail, j'ai pris soin de replacer l'usager au cœur de la réflexion,

m'inscrivant ainsi dans la logique développée par Sophie Azar-Exbrayat . Ainsi, cette partie
s'attachera à présenter la mission et sa mise en œuvre en montrant d'une part, le rôle joué par

le documentaliste dans la présentation et la structuration des informations, et d'autre part,

l'intérêt porté à l'usager dans la conception des pages du portail.

A. Présentation du projet : un outil pour informer et communiquer

1. Genèse duprojet

A l'origine du projet se trouve la volonté de proposer aux journalistes un accès en

ligne aux sommaires des revues trimestrielles telles Débat ou Esprit. Les documentalistes ont
en effet constaté que ces revues étaient peu empruntées alors qu'elles constituent une source

d'information riche pour les journalistes. Pour cette raison, ils ont commencé à photocopier le
sommaire de ces revues et à les communiquer aux usagers. La mise en ligne de ces sommaires
donnerait donc aux journalistes la possibilité d'imprimer eux-mêmes les sommaires qui les
intéressent, depuis leur poste. L'objectif est aussi de favoriser une meilleure exploitation des
ressources du centre de documentation. Ce projet a été concrétisé au début du deuxième
semestre de 2006 par une stagiaire en science de l'information, aidée par une documentaliste

35
Azar-Exbrayat Sophie, « Un intranet documentaire au service de l'usager : conception et mise en place »

Documentaliste Sciences de l'information 2002, vol.39., n°4-5, pl90-201. [en ligne] consulté le 09/01/2007 sur

l'adbs.
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du service. Cependant, lorsque j'ai commencé mon stage, la présentation des revues et de leur
sommaire n'avait pas encore été mise à disposition des journalistes.

Le service de documentation a ensuite souhaité inscrire ce nouvel outil dans un

ensemble plus complet. Il s'agissait de mettre en valeur les revues, de donner un point d'accès

pour la consultation de leur sommaire, et de proposer une pluralité d'informations et de
services. Peu à peu, le projet a ainsi évolué vers la création d'un portail documentaire sur

l'Intranet de l'entreprise. Je vais à présent en exposer les objectifs.

2. Objectifs

Le projet de portail documentaire sur l'Intranet du Monde s'articule autour de deux

logiques, l'une communicationnelle et l'autre informationnelle.
En effet, les pages Web du portail devront d'abord permettre d'identifier l'équipe du

service de documentation, les activités qu'elle réalise, les services qu'elle propose aux

usagers, ainsi que les ressources mises à disposition. Dans cette perspective, le portail apparaît
comme un support de communication. L'enjeu est de mettre en valeur les activités du service
et de lui assurer une plus grande lisibilité au sein de l'organisme de presse. Par ailleurs, le

portail vise à fournir des outils qui offrent un nouveau mode d'accès aux informations. Le

portail va en effet permettre aux journalistes de consulter en ligne le sommaire des dernières
revues acquises par le service de documentation ; il leur permettra également d'accéder à la
liste des dernières acquisitions de la bibliothèque. Enfin, le portail précisera l'ensemble des
titres de presse auxquels le service est abonné. Le portail se présente alors comme un outil
documentaire. L'enjeu est favoriser une meilleure exploitation des ressources proposées par le
service de documentation en les signalant et en proposant de nouveaux outils de recherche.

Ainsi, ce projet vise les journalistes qui trouveront des outils de recherche et des informations
à distance. Mais, il vise également l'ensemble du personnel de l'entreprise qui pourra mieux
identifier le service de documentation

Le portail doit donc assurer la vitrine du service d'une part, le signalement des
ressources et l'accès à de nouveaux produits documentaires d'autre part. Ainsi, à l'instar de

Brigitte Guyot , on peut affirmer que le portail Intranet se présente comme un espace qui

36 GUYOT Brigitte, « Eléments pour une approche informationnelle dans les organisations », Sciences de la
société n°63, octobre 2004. [en ligne] consulté le 09/01/2007, p.6.

26



réconcilie les différentes logiques présentes au sein d'une organisation : la logique
informationnelle « qui centralise les informations censées être utiles à chacun », et la logique
communicationnelle qui « vise la transversalité en donnant la parole à chaque entité qui

s'expose aux regards des autres ». La présentation des ressources de la bibliothèque en est un

exemple significatif. En effet, le personnel de l'entreprise n'a pas toujours connaissance des
ressources disponibles à la bibliothèque. Le signalement de ces ouvrages permet à la fois une

meilleure exploitation des ressources du centre de documentation et une mise en valeur des
services et prestations qu'il propose.

En ce sens, la mise en place de l'Intranet documentaire peut apparaître comme un

« support de stratégie 37». De fait, le portail Intranet va permettre une meilleure circulation des
informations au sein de l'entreprise grâce au signalement des ressources disponibles au

service de documentation ; il va également permettre une plus grande efficacité dans l'accès
aux informations : les journalistes n'auront pas à se déplacer pour obtenir le sommaire des
revues. Il va permettre enfin la mise en valeur des compétences du personnel du service.

3. Les enjeux duportail Intranet

a) Le réseau Intranet

D'un point de vue technique, le portail documentaire prend appui sur la technologie
Intranet dont il exploite les possibilités. Pierre Lévy définit ce dernier comme « l'usage des

protocoles techniques (TCP/IP) et des services logiciels typiques d'Internet (Web, messagerie,

forums, transferts dé fichiers...) à l'intérieur d'une organisation ou d'un réseau

d'organisations38 » L'Intranet consiste donc en un réseau qui permet l'échange d'informations
au sein d'une entreprise. Sur le plan organisationnel, la mise en place d'un Intranet dans les

entreprises est à l'origine de nombreux changements dans la gestion des informations, et dans
les pratiques de ses employés. L'Intranet permet en effet une plus grande rapidité dans la
circulation des informations, grâce aux messageries, aux forums et grâce à la mise en place
d'un accès unique aux informations concernant l'entreprise.

<url : http://archivesic.ccsd.cnrs.fr/index.Dhp7halsicHba6ef9fb >
37 MARCH J., 1987, cité par Brigitte Guyot dans GUYOT Brigitte, « Eléments pour une approche
informationnelle dans les organisations », Sciences de la société, n°63, octobre 2004, [en ligne], consulté le
09/01/2007 sur archivesic, p.6.
38
LEVY Pierre, Cyberculture, Paris : Editions Odile Jacob, 1998.
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b) Leportail : unpoint d'accès unique aux informations

Le portail d'entreprise offre quant à lui un point d'accès unique aux informations

d'origine diverses. Dans un article intitulé « Les portails d'accès à l'information », Philippe
Lefèvre assigne aux portails la fonction suivante : « donner accès, de façon simplifiée et

unifiée, à des contenus, des applications et des services, organisés ensemble de façon
"2Q t

cohérente ». Ainsi, les portails sont des outils fédérateurs. Ils rassemblent des informations

qui présentent des thèmes communs (portail thématique), ou se rapportant à une même
institution ou organisation.

Dans ce même article, P. Lefèvre explique l'apparition des portails sur le Web par la
nécessité d'organiser les informations. En effet, l'information présente sur le Web est selon

lui « diffuse », hétérogène », « mal organisée », « surabondante »40. Dans cette perspective,
les portails apparaissent comme des outils qui structurent l'information, et la rendent plus
facilement accessible et exploitable par les usagers.

La mise en place d'un portail documentaire sur l'Intranet du Monde s'inscrit dans cette
évolution et ce nouveau contexte informationnel. En effet, prenant appui sur les nouveaux

supports de communication, le service de documentation va pouvoir informer sur ses

ressources, valoriser ses activités et fournir aux journalistes de nouveaux outils. Toutefois,
avant de commencer la démarche de conception et de mise en place du portail, il convient de
mieux cerner les besoins des usagers, et les contraintes organisationnelles et techniques qui se

posent.

B. Le contexte du projet

1. Prise en compte de l'usagerfinal

Les approches récentes en Science de l'information mettent l'accent sur la prise en

compte de l'usager dans les dispositifs informationnels (Yves Le Coadic, 1997). En effet,
dans une approche « orientée usager », l'offre documentaire n'a de sens que si elle répond aux

39 LEFEVRE Philippe, « Les portails d'accès à l'information », Documentaliste Sciences de l'information 2001,

vol.38, n°3-4, pl89. [en ligne] consulté le 08/04/2007 sur le site de l'ADBS, p.189.

<http://www.adbs.fr/site/publications/documentaliste/611 .php>
40
Ibidem, p. 189.
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besoins des usagers et si elle prend en considération leurs compétences, leurs pratiques et

leurs contraintes de travail comme la disponibilité ou lamobilité.
Cette approche est celle de Sophie Azar-Exbrayat dans l'article intitulé « Un intranet

documentaire au service de l'usager : conception et mise en place »41. Dans cet article, sur

lequel je me suis appuyée pour la conception du portail Intranet, Sophie Azar-Exbrayat place

l'usager au centre de la réflexion sur la mise en place d'un Intranet documentaire. Elle pose

notamment la problématique suivante : « Comment faire en sorte que l'usager soit au centre

du dispositif d'information ? » Elle conduit ensuite la démarche de mise en place d'un
Intranet documentaire suivant deux axes : l'ergonomie du site et donc son efficacité auprès de

l'usager, et le contenu documentaire du site et la facilité pour les usagers de le consulter.
Lors de la mise en place d'un dispositif informationnel, la prise en compte de l'usager

se fait en amont grâce à des enquêtes de terrain tels les entretiens ou les questionnaires qui
mettent en évidence les besoins, les attentes des usagers du service. Elle peut également se
faire en aval, grâce à des enquêtes de satisfaction, à l'étude de statistiques de fréquentation
des pages, ou au dialogue avec les usagers. Pour la mise en place du portail documentaire sur

l'Intranet du Monde, nous n'avons pas réalisé d'enquête auprès des journalistes afin de
déterminer leurs besoins.

Plusieurs raisons nous permettent d'expliquer ce choix.

L'objectif des pages du portail
Il faut rappeler tout d'abord que le portail vise tout autant à fournir des outils

documentaires pour les journalistes qu'à assurer la mise en valeur du service. De plus, les

principaux outils documentaires auxquels le portail donnera accès, interrogation de la base
d'archives et accès aux sommaires des revues, ont déjà été mis en place avant mon arrivée au

service de documentation. Par conséquent, les pages sur lesquelles j'ai travaillé doivent plutôt
être abordées comme un support de communication. Elles sont est en effet destinées à
l'ensemble du personnel de l'entreprise. L'objectif est de présenter le service de

documentation, ses missions, son équipe. Par conséquent, il s'agit de nous interroger sur

l'image que nous souhaitons donner du service plutôt que sur les besoins auxquels les pages
du portail doivent répondre.

41
Azar-Exbrayat Sophie, op. cit.
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Manque de moyens
Le service de documentation ne bénéficie d'aucun budget pour la mise en place et la

gestion du portail. Cela pose des problèmes en terme de personnel, et de moyens matériels. En
effet, l'effectif du service de documentation est déjà limité. La gestion du portail doit donc se

faire par une documentaliste du service. Par conséquent, lors de la phase de conception, il
nous faut tenir compte du surplus de travail qui lui sera imposé et éviter de proposer des
services trop coûteux en terme de temps. Les difficultés se posent également en terme de

moyens matériels. Notamment, nous n'avons pas la possibilité d'acquérir des logiciels
favorisant une gestion intégrée des outils documentaires ou permettant une gestion des accès.

Ainsi, si nous avions réalisé des entretiens auprès des journalistes, nous nous serions

exposées à voir des demandes formulées auxquelles nous n'aurions su répondre.

Ces différentes raisons permettent d'expliquer notre positionnement par rapport à

l'usager. Nous n'avons pas souhaité réaliser d'entretiens auprès de ceux-ci. Cependant, nous
nous sommes attachées à concevoir le site de manière à ce qu'il soit efficace, facile à utiliser,
et ergonomique, nous inscrivant dans la logique développée par Sophie Azar-Exbrayat.
L'attention portée à l'usager reste en effet déterminante pour la réussite du projet.

2. Prise en compte de l'environnement

Lors de la conception du portail, nous devons également tenir compte de contraintes

techniques, humaines et organisationnelles. En effet, la mise en place du portail Intranet a été
souhaitée par le service de documentation. Elle ne correspond pas à une demande formulée

par la direction. Le projet ne bénéficie donc d'aucune aide financière ou humaine. Il doit

également être négocié auprès du service informatique pour qui la mise en place du portail

suppose une charge de travail en plus. Ainsi, ce projet se pose un peu comme un défi pour le
service de documentation : le succès du site auprès du personnel, la pertinence et la qualité
des pages permettront de justifier l'initiative du service de documentation.

a) Contraintes organisationnelles

Avant de passer à la réalisation des pages du portail, le projet doit être approuvé par le
service informatique. Ce dernier s'occupe en effet de la gestion du site Intranet. Le service

informatique assure notamment la maintenance du site, et gère l'hébergement des pages sur le
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serveur. Ainsi, même si la mise à jour des pages du portail sera assurée par la documentaliste,
leur basculement sur l'Intranet sera pris en charge par le service informatique. Cela pose une

première condition pour la mise en place du portail et sa mise à jour : la maintenance ne doit

pas constituer une charge de travail trop importante pour le service informatique.
De plus, hormis une rubrique mise en place par le Comité d'entreprise, les pages du

site Intranet sont jusqu'à présent réalisées par le service informatique. Cela pose alors des

exigences quant à la qualité graphique des pages et à la rigueur de leur réalisation. Les
informaticiens doivent d'abord approuver le graphisme et la construction des pages retenus.

La documentaliste doit également montrer qu'elle maîtrise suffisamment les outils de création
des pages Web et qu'elle est capable de mettre à jour les pages de manière autonome.

Par conséquent, pour la réalisation du portail, le service de documentation doit tenir

compte des exigences exprimées par le service informatique. Cette organisation pose des
contraintes en terme de réalisation technique ; elle impose également des critères de qualité et

de rigueur puisqu'il faut obtenir l'approbation du service informatique.

b) Contraintes techniques

Pour la conception des pages du portail, nous devons également prendre en

considération certaines contraintes en terme de réalisation technique.
En effet, les pages du portail documentaire doivent pouvoir être intégrées dans le site

Intranet de l'entreprise. Elles doivent notamment être réalisées dans un jeu de cadre,

permettant de séparer le menu, des pages de contenu. De plus, le site Intranet du Monde

propose déjà une rubrique «Archives » qui permet l'interrogation de la base de données des
articles du journal. Pour des contraintes techniques, et pour éviter au service informatique
d'avoir à retravailler la structure du site Intranet, la page d'interrogation des archives sur

laquelle tombe l'utilisateur lorsqu'il clique sur l'onglet « Archives » ne sera pas modifiée et

constituera la page d'accueil du portail documentaire. L'enjeu est aussi de ne pas bousculer
les journalistes dans leurs pratiques, puisqu'ils ont l'habitude d'interroger la base à partir de
cet onglet et que l'interrogation des archives doit rester accessible. Cela pose cependant des

problèmes ergonomiques puisque la page d'accueil du site sera en même temps une page

d'interrogation. La page d'accueil devra donc concilier son rôle de présentation du site, d'aide
dans la navigation avec celui d'outil documentaire.
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c) Contraintes humaines

A ces contraintes organisationnelles et techniques viennent s'ajouter des contraintes
humaines. La gestion du site sera effectuée par une documentaliste, Frédérique Lamy en plus
des tâches quotidiennes qu'elle effectue. Par conséquent, le portail ne doit pas demander une
maintenance et une mise à jour trop exigeantes en terme de temps. Pour cette raison, certaines
fonctionnalités qui auraient pu être intéressantes pour les journalistes n'ont pas été retenues.
Par exemple, la mise en place d'une bibliothèque de signets donnant accès à une liste de sites
sur l'actualité supposerait un travail de veille trop important. Le risque serait de proposer des
liens pas assez régulièrement mis à jour, et de ne pas avoir le temps de vérifier la validité des
informations diffusées sur ces sites.

En outre, les contraintes se posent également en terme de compétences : les pages du
site sont réalisées par la documentaliste et moi-même. Nous n'avons pas par conséquent les

compétences graphiques et informatiques de professionnels. De plus, nous travaillons avec les

logiciels Dreamweaver et Fireworks dont nous ne connaissons pas toutes les possibilités. Pour
ces différentes raisons, les fonctionnalités avancées telle que la personnalisation de la page

d'accueil en fonction du profil des usagers n'a pas été envisagée. La proposition d'un
formulaire permettant de prendre en considération les demandes des journalistes ou la
diffusion d'une newsletter ont également été écartées puisqu'elles demandent du temps.

3. Analyse de l'existant

L'analyse de l'existant va également nous permettre de poser un certain nombre de
contraintes quant à la réalisation des pages.

Ainsi, une rubrique « Archives », présente sur le site Intranet, donne accès à un moteur

d'interrogation de la base d'articles du Monde. C'est à partir de cette rubrique, renommée
« Documentation », que le service de documentation souhaite donner accès à son portail
documentaire. D'autre part, les pages Web relatives à la présentation des revues et l'accès au

sommaire des derniers numéros ont déjà été réalisées des stagiaires qui travaillaient avec la
documentaliste.

Ainsi, un certain nombre de contraintes graphiques se posent : afin que les pages du

portail s'insèrent harmonieusement dans le site Intranet, il importe de prendre en compte le

graphisme et la construction des pages du site. Lors de la réalisation des pages, il faut
notamment prévoir la place pour le bandeau supérieur présent sur l'Intranet qui donne accès
aux différentes rubriques. Les couleurs utilisées sur l'Intranet, le bleu pour le fond, le noir
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pour les caractères seront également prises en considération lors de la réalisation des pages.

Par ailleurs, les principes graphiques et les spécifications techniques ont déjà été définis pour
la réalisation des pages concernant les revues ; il faudra les respecter pour la réalisation des
autres pages du portail.

Finalement, le portail documentaire du service de documentation poursuit deux

objectifs complémentaires. Il s'agit d'une part de favoriser une meilleure exploitation des
ressources du service ; il s'agit d'autre part de mettre en valeur les activités et les missions du
service. Les pages mises en place visent également à inscrire la page d'interrogation des
archives et les pages de présentation des revues dans un ensemble plus complet et dans une

structure claire et unifiée. Par ailleurs, des contraintes techniques et humaines réduisent les

possibilités quant aux services proposés et aux contenus documentaires rendus accessibles sur

le portail. Nous nous orientons ainsi vers la mise en place de pages Web fixes, qui
s'attacheraient à présenter le service, ses missions et ses ressources. Pour rendre le site plus
attractif cependant, nous veillerons à proposer des contenus régulièrement mis à jour et des
informations inédites comme la liste des acquisitions de la bibliothèque.

C. Conception et réalisation du portail documentaire

La conception des pages du portail s'est donc appuyée sur cette double logique :

communicationnelle et informationnelle. Et pour nous inscrire dans la perspective adoptée par

Sophie Azar-Exbrayat dans son article, nous avons cherché à placer l'usager au centre de
notre réflexion.

La documentaliste et moi nous sommes mises d'accord sur la démarche et les supports

qui nous permettraient de concevoir le portail. Une phase d'exploration de sites donnant accès
à des ressources documentaires mettrait en évidence les différentes propositions existantes. La
réalisation de maquettes à partir de ces propositions et de nos propres besoins devrait

permettre d'opérer des choix. Enfin, la rédaction d'un rapport de structuration présenterait les
choix définitifs et préciserait les spécifications techniques et fonctionnelles (architecture du

site, choix graphiques, ergonomiques).
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1. Phase exploratoire : grille d'évaluation de sites

a) Elaboration de la grille

Une grille d'observation a pour objectif d'identifier les critères de présentation d'un
site Internet en terme de contenu, de graphisme, de navigation et d'ergonomie. Cette grille est

bâtie à partir d'une grille générale d'évaluation d'un site Web. Elle est ensuite adaptée au site

spécifique que nous souhaitons mettre en place. Pour cette partie, je me suis appuyée sur le

rapport de stage d'Elodie Serres, qui a effectué une évaluation de sites Web avant la mise en

place d'un portail Internet réalisant la promotion du centre de documentation de la Banque de
France42.

En ce qui concerne notre portail documentaire, le contenu de certaines pages et

l'architecture générale du portail avaient été ébauchés par la documentaliste avant mon

arrivée au service de documentation43. L'exploration des sites devait donc enrichir et réajuster
ces propositions. Cette exploration présentait plusieurs objectifs :

- prêter attention à l'architecture des sites observés, au graphisme et aux couleurs, à

l'ergonomie, aux contenus documentaires
- découvrir des fonctionnalités ou des rubriques auxquelles nous n'avions pas pensé
- harmoniser nos propositions avec celles actuellement développées par les organismes

La grille d'observation a été élaborée à partir de critères définis par des chercheurs de
l'université de Montréal44. Cette grille a été identifiée sur le site de l'AERIS (Aide aux

étudiants pour la recherche d'information scientifique). Nous en avons extrait les critères les

plus pertinents pour l'analyse d'un portail Intranet et avons adapté la grille à nos propres

besoins45.

42 SERRES Elodie, La gestion du centre de documentation et sa promotion à travers le site Intranet régional,

rapport de stage de maîtrise en Sciences de l'information et de la documentation, octobre 2002, Université
Charles de Gaulle, p. 40-41.
43 Les différentes rubriques et fonctionnalités du portail sont présentées en annexe 3, p.61.
44
Bibliothèque des sciences de la santé, Direction des bibliothèques, Université de Montréal, Evaluation d'un

site web, [en ligne] consulté le 12/12/2006, dernière mise à jour : 15/11/2006.

<http://www.bib.umontreal.ca/caps31 .htm>
45
Les critères retenus par l'Aeris pour l'analyse d'un site Internet sont présentés en annexe 4, p.62-64.
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Voici les trois grands critères d'analyse retenus pour notre grille d'observation :

- la structure générale du site : la structure ou architecture d'un site doit être identifiable
facilement afin de permettre à l'usager de se retrouver parmi les pages du site. Le nom des

rubriques doit être significatif et les rubriques hiérarchisées entre elles afin d'organiser les
informations.

- la présentation visuelle : les éléments visuels (graphisme, couleurs, typographie) du site sont

essentiels pour rendre le site attrayant et amener les internautes à le consulter. Ils jouent

également un rôle dans la compréhension des différentes espaces de la page, dans la
hiérarchisation des informations.

- le contenu : la consultation d'un site provient d'un besoin et d'une recherche d'information.
Par conséquent, le contenu des pages doit fournir les informations susceptibles d'intéresser

l'usager. L'information souhaitée par l'usager doit être facilement localisable, aussi le
contenu doit-il être structuré et présenté de manière claire. Le vocabulaire employé et le style
doivent être simples et adaptés à l'usager.

A partir de ces critères, nous avons réalisé une grille d'observation structurée en deux

parties46. La première, plus générale prête attention à la forme du site : structure du portail et

présentation visuelle. Un critère a été ajouté à cette grille : une rubrique intitulée « les plus »

permet d'identifier les propositions originales observées sur chaque site : newsletter,

personnalisation de la page d'accueil, sélection de sites Web.
La seconde partie de la grille s'intéresse au contenu observé sur chaque site. Pour

mieux identifier l'objet de l'analyse, nous avons précisé les contenus que l'on pourrait trouver
sur ce type de site en mettant en évidence des rubriques spécifiques : « l'équipe », « le
fonds », « les bases de données ».

b) Sélection des sites observés

J'ai sélectionné les sites observés suivant le type de ressources accessibles et de
services offerts : dépouillement de la presse, articles de quotidiens, revues en ligne ; suivant le
domaine de spécialisation du centre : presse quotidienne, vie politique ; et suivant

46
La grille d'évaluation de sites est accessible en annexe 5, p.65-66.
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l'ergonomie du site. Les sites ont été repérés à partir des signets proposés par la Bnf et à partir
d'une sélection de sites de centres de documentation effectuée par la BPI.

J'ai également cherché à analyser des sites de structures diverses : sites associatifs
telle l'Association des revues scientifiques et culturelles, sites institutionnels tel celui de
l'INIST ou sites de laboratoires de recherche. Enfin, je me suis beaucoup intéressée à la

proposition faite par le Comité d'entreprise du journal qui dispose d'un portail sur l'Intranet
de l'entreprise47.

c) Evaluation des résultats

Cette démarche m'a permis d'identifier les principales rubriques pertinentes pour un

portail documentaire et de définir les premières orientations quant au graphisme et à la
structure des pages48. Le trait continu orange séparant les divers paragraphes d'une page a été

imaginé de cette façon.
Les critères retenus étaient cependant trop généraux et n'ont pas suffisamment été mis

en relation avec nos propres besoins. Nous n'avons pas défini assez clairement le contenu des

pages que l'on souhaitait réaliser, ni les éléments que peut nous apporter l'observation des
sites extérieurs. Pour cette raison, l'observation des sites telle qu'elle a été menée n'a pas

immédiatement été pertinente et productive.
Par la suite, nous avons redéfini les différentes rubriques du site, identifié le contenu et

l'objectif de chacune de ces rubriques. Nous avons cette fois procédé à une observation plus

aléatoire, allant de site en site, mais avec des objectifs bien précisés. Ainsi, nous avons pu

déterminer plus rapidement des principes graphiques et ergonomiques pour notre site.

2. Conception des pages duportail : maquettes et rapport de structuration

Pour concevoir les pages du portail, nous nous sommes appuyées sur deux supports.

Les maquettes réalisées à l'aide du logiciel PowerPoint ont eu pour but d'expérimenter les
diverses propositions observées sur les sites et d'opérer des choix. La rédaction d'un rapport

47 La liste des sites observés figure en annexe 6, p.67.
48 Les observations réalisées lors de l'analyse des sites sont consignées dans des tableaux présentés en annexe 7,

p.68-74. Une synthèse présentant les résultats de l'analyse des sites est également accessible en annexe 8, p.75-
76.
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de structuration visait à présenter l'architecture du site, les principes fonctionnels et les

principes techniques que nous avons retenus.

a) Objectifs du rapport de structuration

L'élaboration d'un rapport de structuration présente plusieurs objectifs.
- il constitue d'abord un outil de travail sur lequel les professionnels prennent appui lors de la
réalisation des pages du site. Ainsi, les phases de conception et de réalisation sont bien
distinctes. La phase de réalisation est alors plus efficace.
- il permet de consigner toutes les informations nécessaires au professionnel qui assurera la
maintenance du site. Ainsi, celui-ci pourra accéder à la structure arborescente éditoriale du
site et ajouter, supprimer des pages ou modifier leur contenu plus aisément. Il prendra

également connaissance des critères ergonomiques, et graphiques qui ont été retenus et pourra

s'inscrire dans cette logique.
- enfin, le rapport de structuration donne plus de crédibilité au projet. Il garantit que la
démarche adoptée est méthodique et réfléchie et que les choix opérés ne sont pas aléatoires. Il

témoigne également de la compétence du professionnel dans la conduite du projet et de sa

capacité à comprendre les aspects techniques de la réalisation.

b) Présentation desprincipes fonctionnels retenus

Pour déterminer les critères de présentation des pages et l'organisation générale du

site, nous avons donc placé les besoins des usagers au cœur de notre dispositif. Nous avons

opéré des choix en fonction de la problématique suivante : quel contenu et quelle présentation

répondra aux attentes des usagers et d'autre part, quelles image souhaite-t-on donner du
service ? Je présente ici les principes fonctionnels retenus.

Architecture du site

La structure du site est simple49. Une page d'accueil permet d'identifier le service de
documentation. Un menu placé à gauche donne accès aux différentes rubriques du portail. Ces

rubriques sont organisées de manière à mettre en avant les outils destinés aux journalistes :

interrogation des archives, accès au sommaire des revues. Les rubriques suivantes présentent
les ressources accessibles au service de documentation : bibliothèque, ressources. Enfin, la

49 La structure arborescente éditoriale et la structure arborescente schématique sont présentées en annexe 9, p77-
78.
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rubrique Infos pratiques présente le service de documentation. Ainsi, la hiérarchie entre les

rubriques a été conçue de manière à mettre en valeur les pages les plus dynamiques, dont le
contenu sera régulièrement mis à jour. Les informations plus statiques, qui seront par

conséquent moins souvent consultées, sont présentées ensuite.

Principes de navigation50
En ce qui concerne la navigation, nous avons surtout fait attention à respecter la règle

des trois clics, qui garantit l'accessibilité des informations présentées sur le site. Nous avons

également tenu à ce que l'usager puisse identifier facilement la structure du site et revenir à la

page d'accueil.

Ainsi, nous avons respecté la règle des trois clics puisque l'arborescence du site

présente trois niveaux de pages. De plus, la structure du site est identifiable dès que l'usager
arrive sur la page d'accueil grâce au menu situé à gauche de la page. Ce menu reste accessible
à tout moment favorisant ainsi la circulation de l'usager d'une page à l'autre du portail. En

outre, l'usager peut revenir à la page d'accueil en cliquant sur le logo du service dans le
bandeau supérieur ou en cliquant sur la rubrique « Archives ».

Principes ergonomiques
Les principes ergonomiques visent à rendre lisible la structure du site et des pages.

L'objectif est également de donner à l'usager les moyens de se repérer seul dans l'espace

proposé.

Ainsi, l'usager sait à tout moment dans quelle rubrique du site il se trouve puisque le
titre de la page reprend celui figurant dans le menu. Lorsque la page affichée ne figure pas

dans ce menu, un menu contextuel situé en haut de la page permet à l'internaute de savoir où
il est dans le site. Par ailleurs, l'usager peut distinguer les différents éléments d'information :

le contenu des pages est présenté dans un encadré sur fonds blanc. Les informations relatives
à la navigation ne figurent pas dans ces encadrés afin d'être distinguées du contenu des pages.
Celles qui concernent la mise à jour et le numéro de téléphone du service de documentation

figurent dans le bas de la page à l'extérieur des encadrés.

50 Les principes de navigation, d'ergonomie et de graphisme sont présentés de manière plus développée en

annexe 10, p.79-81.
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Principes graphiques
Les principes graphiques facilitent l'identification des espaces par l'usager. Ils

confèrent également au site une certaine unité.
Ainsi, nous n'avons utilisé que deux couleurs pour les titres et les encadrés. Nous

avons retenu le bleu qui était déjà présent sur l'Intranet dans le but de ne pas multiplier les
couleurs. Nous avons également utilisé l'orange, couleur complémentaire du bleu. Par

ailleurs, nous avons respecté la règle qui veut que les pages d'un site ne présentent pas plus de
trois types de style. Aussi, nous n'avons eu recours qu'à deux polices différentes : Verdana et

Arial. Enfin, les pages comprennent deux types d'images. Les bandeaux et les boutons de

navigation ont été réalisés avec Fireworks et permettent d'introduire du dynamisme et des
effets visuels sur les pages. D'autre part, les pages du portail comprennent les photographies
du service ou de l'équipe et les couvertures d'ouvrages.

Finalement, les principes de navigation, d'ergonomie, de graphisme, et l'arborescence
du site, ont été déterminés en fonction des besoins des usagers et dans le but de faciliter leur
recherche. La rédaction d'un rapport de structuration, nous permet de disposer de toutes les
informations nécessaires à la réalisation technique des pages. Des maquettes réalisées avec

PowerPoint nous ont permis de tester les principes retenus et de présenter des modèles pour la
réalisation des pages.

3. Réalisation duportail et suivi duprojet

a) La réalisation

A priori, tous les éléments nécessaires à la réalisation du portail ont été définis lors de
la phase de conception et doivent permettre une réalisation plus efficace des pages du portail.
Cette phase de réalisation s'est déroulée sur une semaine et demie. Je vais donc présenter les
conditions dans lesquelles elle s'est déroulée.

Présentons d'abord les outils. Cette mise en œuvre s'est faite à l'aide du logiciel
Dreamweaver. L'outil permet en effet de palier le manque de maîtrise des langages de
création de sites, notamment le langage Php, très utilisé dans la construction de sites Web

dynamiques. En plus de cet outil, nous avons utilisé le logiciel Fireworks qui permet de
travailler les formes et les graphismes. Ce logiciel est compatible avec le logiciel
Dreamweaver et les éléments élaborés sous Fireworks peuvent être intégrés sous forme

d'image dans les pages du site.
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En terme de moyens humains, nous étions deux à travailler sur le projet : la
documentaliste avec qui j'ai travaillé depuis le début de la mission, Frédérique Lamy, et moi-
même. Dans un premier temps, il nous a fallu nous familiariser avec l'outil ; nous avons

travaillé lentement et en commun afin de définir les conditions de réalisation des pages sur le

logiciel Dreamweaver (mise en place d'un jeu de cadres, insertion des informations de la page

dans un tableau). Ayant peu à peu pris en main l'outil, nous nous sommes relayées, en

fonction du temps que l'on disposait l'une ou l'autre. Il nous fallait travailler vite afin de

présenter un produit bien avancé au service informatique avant mon départ.

b) La maintenance du site

La rédaction d'un rapport de maintenance a eu pour but d'assurer la continuité et le
suivi du projet après la fin de mon stage.

Le rapport se compose de la manière suivante :

- une première partie rappelle de manière très concise quelles pages du portail doivent être
mises à jour et suivant quelle fréquence (mise à jour régulière, occasionnelle) ; cette partie

permet à la documentaliste d'avoir une vue d'ensemble sur les pages du portail et de planifier
son travail ainsi que le temps qu'elle doit consacrer à celles-ci
- une seconde partie précise les modalités de mise à jour : pour chaque page du portail,

l'emplacement de celle-ci dans la structure éditoriale du site est précisée, les actions à réaliser

pour intervenir sur les pages le sont également

Ainsi, le rapport de maintenance se veut un outil efficace. Il se présente comme un

aide-mémoire pour la documentaliste et un outil pour planifier le travail. Par ailleurs, il

permet à une autre personne de prendre en charge la maintenance du portail en cas d'absence
de Mme Frédérique Lamy.

c) Validation etpoursuite duprojet

Il était indispensable d'obtenir l'accord des informaticiens pour mener à terme le

projet. Aussi, juste avant mon départ, le portail a été présenté aux informaticiens qui l'ont
validé. Le projet est donc bien lancé. Le portail n'était pas entièrement achevé à la fin de mon

stage et quelques pages devaient encore être travaillées51. Cependant, l'architecture éditoriale

51 Certaines pages du portail réalisées dans le cadre de ma mission sont présentées en annexe 11, p.82-84.
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du site a été mise en place sous le logiciel Dreamweaver, des modèles de pages ont été conçus
et pourront servir à la réalisation des dernières pages du site. De plus, les documents laissés à
la documentaliste, rapport de structuration et rapport de maintenance, lui permettront de

poursuivre la réalisation des pages et d'assurer la maintenance du site.

Finalement, la mise en place du portail documentaire sur l'Intranet du Monde permet

au service de documentation d'affirmer son rôle dans l'activité d'information réalisée par

l'organisme de presse. Le portail lui assure en effet une meilleure visibilité dans l'entreprise
et lui permet de valoriser ses ressources et ses missions. En outre, il modernise le processus de
recherche d'informations par les journalistes et leur donne accès à des produits documentaires
inédits sur le Web. Enfin, l'attention portée à l'usager lors de la conception nous permet

d'espérer une bonne adaptation à l'outil de la part du personnel de l'entreprise.
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III. Evaluation du projet et nouvelles perspectives

Si nous n'avons pu observer l'usage qui en a été fait, puisque le portail n'a pas été

implanté sur l'Intranet avant mon départ, nous pouvons cependant prendre un certain recul par

rapport à la mission afin de mesurer la pertinence de la démarche adoptée, et de nous

interroger sur les changements induits par la mise en place du portail dans le rapport que les

usagers entretiennent avec l'information.

A. Evaluation et évolution du projet

Ainsi, cette partie se propose de porter un regard critique sur la démarche adoptée et le

portail mis en place avant d'en évaluer l'impact sur les pratiques des usagers.

1. Pertinence de la démarche adoptée

a) Phase de conception

Tout d'abord, la séparation des phases de conception et de réalisation a été un élément

important ; il nous a évité, à Frédérique Lamy et à moi, de revenir en arrière lors de la phase
de réalisation et d'être plus efficace lors de cette phase. De plus, je me suis appuyée sur des

supports bien définis comme la grille d'évaluation des sites, le rapport de structuration et le

rapport de maintenance. Ces supports nous ont permis de mettre en place les pages de manière

plus méthodique et rigoureuse. Ils garantissent par ailleurs la pérennité du projet en laissant
une trace quant aux choix opérés. Par ailleurs, lors de la réalisation des pages, nous avons

veillé à placer l'usager au cœur de la réflexion. Nous avons ainsi déterminé les principes

graphiques et ergonomiques du portail ainsi que le contenu des pages en fonction des besoins
des usagers et de leurs habiletés techniques.

Pourtant, nous avons perdu un peu de temps lors de cette phase de conception,
notamment au début. Il nous a en effet été difficile de déterminer immédiatement les moyens

et les méthodes employés. Si nous avons pensé tout de suite à observer les sites existants,

grâce à une grille d'observation, nous n'avons pas immédiatement retenu les critères les plus

pertinents. La démarche s'est ensuite mieux enclenchée avec la réalisation d'un rapport de
structuration qui a constitué un support solide nous permettant d'avancer et de conforter notre

projet.
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b) Phase de réalisation

Au cours de la phase de réalisation, nous avons rencontré plusieurs difficultés. Il nous
a d'abord fallu nous adapter au logiciel et prendre en considération ses limites et les
contraintes qu'il impose. Ensuite, les principes graphiques que nous avions définis se sont

parfois révélés décevants lors de la réalisation. En ce cas, nous avons procédé à de nouvelles

explorations des sites afin de redéfinir la présentation de nos pages. Enfin, lors de la

présentation de notre portail au service informatique, il nous a été demandé de modifier la
construction des pages pour qu'elles puissent être intégrées plus facilement sur l'Intranet de

l'entreprise.
Ces difficultés ont quelque peu retardé la réalisation des pages et elles auraient pu être

en partie évitées. Il nous aurait fallu tout d'abord entrer en relation avec les informaticiens dès
la phase de conception des pages. Ceux-ci auraient alors pu nous définir avec précision les
contraintes liées à l'Intranet. Cependant, il me faut rappeler le contexte dans lequel s'est
réalisée cette mission. En effet, le projet du service de documentation constituant une charge
de travail en plus pour les informaticiens, il était important de leur prouver que la
documentaliste était capable de réaliser ces pages et de les mettre à jour seule par la suite.
Pour cette raison, il apparaissait plus judicieux de leur présenter un produit quasiment fini. De

plus, les contraintes techniques posées par l'Intranet ont été prises en considération dès le
début de la mission. En ce qui concerne la redéfinition des principes graphiques et

l'adaptation à l'outil, je pense que cette perte de temps peu difficilement être évitée dans un

tel projet. Notamment, la définition au préalable de principes graphiques était indispensable

pour faire avancer le projet. Leur redéfinition témoigne simplement d'une adaptation au

support des pages Web, qu'il fallait bien expérimenter.

c) Prolongement duprojet

Enfin, je regrette qu'il n'ait pas été prévu de réaliser un guide d'utilisateur à l'attention
des journalistes. La diffusion de ce guide aurait en effet encouragé les journalistes à utiliser
les ressources et les outils du portail. Il les aurait d'abord informé sur le type de ressources

accessibles ; il leur aurait ensuite apporté une aide dans leur utilisation. La diffusion d'un

guide n'a pas cependant pas été envisagée. Les contraintes temporelles permettent d'expliquer
en partie ce choix. De plus, il a été convenu de présenter le portail au personnel lors d'une

journée d'information à l'occasion du vingtième anniversaire de la base TIM.

43



2. Evaluation duprojet

a) Evaluation générale du site

Ayant évalué la démarche, je souhaite à présent porter un regard critique sur le portail
documentaire mis en place. Ce dernier offre aux usagers un point d'accès unique à des
ressources nombreuses et variées. Le portail donne par exemple accès à la base des articles du
Monde, aux sommaires des revues, à la présentation des ressources documentaires, etc. De

plus, l'organisation des informations et leur classification sont assurées par la définition de

rubriques. Ces rubriques sont identifiées et accessibles grâce à un menu. Ainsi, le portail
documentaire mis en place dans le cadre de ma mission répond aux principaux objectifs

assignés à un portail : « donner accès, de façon simplifiée et unifiée, à des contenus, des

applications et des services, organisés ensemble de façon cohérente ». Il permet en effet de
structurer les informations de manière cohérente et de façon à les rendre plus facilement
accessibles pour l'usager.

Evaluons à présent la pertinence des rubriques proposées. Le portail documentaire
donne accès à six rubriques qui présentent deux types d'objectifs différents. Certaines visent à

présenter le service et à faire connaître ses ressources ; ces rubriques sont destinées à
l'ensemble du personnel de l'entreprise. Les pages ainsi réalisées sont essentiellement fixes.

Cependant, les pages de présentation du service et de ses ressources ont été pensées de
manière à introduire des contenus et des services régulièrement mis à jour. La présentation
des dernières acquisitions de la bibliothèque va en ce sens. En effet, au lieu de se contenter

d'une présentation générale de la bibliothèque, le service a souhaité donner accès à la liste des
dernières acquisitions, renouvelée chaque mois. Les journalistes seront ainsi amenés à

consulter ces pages plus souvent. Par ailleurs, d'autres rubriques donnent accès à de véritables
outils documentaires pour les journalistes. Ainsi, la page d'interrogation des archives, celle
donnant accès aux sommaires des revues sont des produits documentaires directement

exploitables par les journalistes. L'accessibilité en ligne des sommaires constitue une

véritable évolution. Elle permet d'introduire des pages dynamiques et favorise une interaction
avec le journaliste. Ainsi, ces diverses fonctionnalités témoignent du souci de proposer des
contenus qui évoluent et des pages dynamiques.

Pourtant, le portail mis en place n'exploite pas les nombreuses possibilités offertes par
le Web et les nouvelles technologies. Dans un article paru dans la revue Documentaliste

52 LEFEVRE Philippe, op. cit., p. 189.
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Sciences de l'information, Henri Stiller présente les fonctionnalités d'un

portail documentaire : «intégration des informations, intégration des applications, (...)

personnalisation de l'interface utilisateur (...), travail en collaboration (...)53 ». De telles
fonctionnalités n'ont pas pu être mises en place et pour plusieurs raisons. Tout d'abord, elles

requièrent une grande disponibilité du documentaliste pour actualiser les contenus, pour

vérifier les liens vers d'autres sites, pour personnaliser les services. Or, la documentaliste

prend en charge le portail seule et doit pouvoir poursuivre les tâches quotidiennes relatives à
l'indexation des articles et à la revue de presse. De plus, ces fonctionnalités nécessitent des

compétences techniques et informatiques particulières comme la gestion des accès pour

proposer des services personnalisés. Enfin, l'objectif du portail n'est pas uniquement de

proposer des outils documentaires. De fait, il se veut également un support de communication.
Pour cette raison, on ne peut évaluer le portail mis en place uniquement comme un portail
d'information. Le portail mis en place répond finalement aux objectifs que s'est donné le

service, à savoir la mise en valeur du service et la proposition d'une pluralité d'informations
et de services dans un espace unique.

Globalement, on peut dire que le portail mis en place rend compte d'une volonté de
mettre à disposition des journalistes de nouveaux outils. Il témoigne également d'une

exploitation des ressources offertes par les nouvelles technologies de l'information et du souci
de moderniser l'accès à l'information. Pourtant, le portail mis en place propose encore un

grand nombre de pages fixes. Ainsi, sans aller jusqu'à mettre en place des technologies

complexes comme la personnalisation de l'interface utilisateur, nous pourrions faire évoluer
le portail en proposant des services simples tels que la proposition d'une rubrique Actualités
ou d'une banque de signets.

3. Evolution duprojet : de nouvelles rubriques

Les fonctionnalités que nous proposons viseraient d'une part à exploiter les
nombreuses ressources du Web et d'autre part à instaurer une plus grande interaction entre les
documentalistes et les usagers par l'intermédiaire du portail.

53 STILLER Henri, « Le portail, outil fédérateur d'information et de connaissances », 2001, vol. 38, n°l, p.40,

[en ligne], consulté le 30/03/2007.

<http://www.adbs.fr/uploads/docsi/! 218_fr.pdf>
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a) Proposition d'une bibliothèque de signets

La proposition d'une bibliothèque de signets donnant accès à des sites Internet

permettrait aux journalistes de consulter les informations d'actualité sur des sites validés par

les documentalistes. Devant l'abondance des informations offertes par le Web, et la variété
des sources d'information, le journaliste peut en effet se trouver démuni. Il n'a pas non plus le
réflexe de vérifier l'autorité des sources, leur date et la validité des informations. Ainsi, la

proposition d'une telle fonctionnalité suppose un travail de sélection et de validation des
sources et des informations par le documentaliste. Line mise à jour fréquente des signets est

également nécessaire en raison de la volatilité des informations.

b) Une rubrique Actualité

La mise en place d'une rubrique Actualité sur le portail permettrait aux

documentalistes de proposer un produit documentaire qui offre une plus-value par rapport aux
ressources du Web. Elle permettrait d'abord au service de jouer un rôle de prospection. Les
documentalistes pourraient en effet y faire figurer les prochains événements importants et

renvoyer le journaliste sur certains sites. Une telle rubrique donnerait également au service de
documentation la possibilité de jouer un rôle dans la veille informationnelle en mettant en

évidence des informations inattendues et des sites originaux. Une telle activité existe

cependant déjà dans l'entreprise et est prise en charge par la cellule de veille. Enfin, cette

rubrique permettrait au service de documentation d'affirmer son rôle de validation des
informations. Une mise à jour régulière de la rubrique garantirait en effet la fiabilité des
informations et la validité des liens.

c) Service de question-réponse

Aussi, la mise en place d'un service de question-réponse permettrait au service
d'établir une plus grande interaction avec l'usager. Pour l'instant, l'adresse électronique des
documentalistes n'a pas été mentionnée sur le portail. Ceux-ci craignent en effet de ne

pouvoir faire face à la surcharge de travail que cela pourrait provoquer. Pourtant, une telle

proposition permettrait d'offrir une réponse personnalisée au journaliste. De plus, cette

proposition irait dans le sens d'une modernisation du rapport entre le documentaliste et

l'usager.
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d) Proposition d'une newsletter

La proposition d'une newsletter permettrait également aux documentalistes de

proposer des services inédits aux journalistes par rapport aux informations présentes sur le
Web. Hebdomadaire, elle pourrait proposer une sélection d'articles faisant le point sur

l'actualité de la semaine. Le journaliste en déplacement cette semaine-là trouverait à son

retour l'essentiel de l'information. La newsletter pourrait également informer sur la parution
d'une nouvelle revue ou sur les activités du centre de documentation. Elle favoriserait ainsi

une meilleure communication entre le service et ses usagers.

Ces différentes propositions n'ont pu être envisagées en raison d'un manque de

disponibilité des documentalistes. Cependant, lorsque la documentaliste aura pris en main ce

nouveau dispositif et lorsque le portail aura su s'imposer dans le service comme un véritable
outil documentaire, certaines de ces fonctionnalités pourraient être proposées aux journalistes.

4. L'impact sur lespratiques des usagers et celle des documentalistes

Si je ne dispose pas d'éléments concrets pour évaluer l'impact du portail sur les

usagers tels que des outils statistiques de fréquentation ou les résultats d'une enquête de
satisfaction menée auprès des usagers, il est possible cependant de prévoir les changements
induits par la mise en place du portail sur les pratiques des journalistes et des documentalistes.

a) Modification des pratiques des journalistes

La mise en place du portail favorise d'abord l'autonomie des journalistes. Ceux-ci

peuvent en effet accéder à des informations en interrogeant directement le portail. Les

journalistes ont déjà depuis 1987 accès à la base d'interrogation des articles ce qui leur permet
de chercher seuls des informations relatives à des événements passés. Le portail leur donne à

présent la possibilité de connaître les revues et les ouvrages acquis par le service de
documentation sans qu'ils aient à formuler la question auprès des documentalistes. Ensuite, la
mise en place du portail aura un impact sur les conditions d'accès à l'information des

journalistes. Ceux-ci pourront en effet accéder plus rapidement à certaines ressources

documentaires, sans avoir à se déplacer.

b) Modification des missions des documentalistes

Avec le développement des outils Intranet, la profession des documentalistes est

également appelée à évoluer. De fait, selon Sophie Azar-Exbrayat, ils jouent de plus en plus
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un rôle de « validation, qualification et présentation de l'information 54». En effet, si la
confrontation directe avec l'usager n'est plus indispensable, il devient incontournable pour les
documentalistes de les prendre en considération lors de la mise en place de dispositifs. La

conception du portail en témoigne. Ainsi, l'attention portée à l'ergonomie du site, à la
définition d'espaces clairement identifiés rend compte de ce souci de présentation des
informations. La mise en évidence des diverses rubriques du site dans un menu a permis quant

à elle d'organiser les informations suivant des catégories simples et proches des usagers.

Enfin, on peut affirmer que le rôle du documentaliste évolue puisqu'il doit de plus en plus

accompagner l'usager dans l'appropriation des nouveaux outils.

Ainsi, avec la mise en place du portail, le rapport entre le service de documentation et

ses usagers évolue. Les journalistes peuvent désormais rechercher des données de manière
autonome. Le passage physique au centre de documentation n'est plus obligatoire. Par

conséquent, le portail contribue à modifier le rapport à l'information. Notamment, il introduit
de nouvelles conditions d'espace et de temps dans la recherche et la consultation des
informations.

B. Du papier au numérique : vers un nouveau rapport à l'information

Ainsi, nous nous proposons dans cette dernière partie d'évaluer comment la mise en

place d'un portail Intranet change le rapport à l'information des usagers.

1. Le rapport à l'espace

Le portail documentaire oppose en effet un nouvel espace à celui du service de
documentation. On trouve d'un côté un espace virtuel, constitué par les pages Web qui
s'affichent sur l'écran de l'ordinateur, de l'autre, un espace physique dans lequel il est

possible de se déplacer. Dans le premier, les entrées sont multiples puisque le réseau Intranet

permet la consultation des pages Web du portail depuis n'importe quel poste de l'entreprise.
De l'autre côté, le point d'entrée est unique. Le service de documentation est en effet localisé,
son espace est identifié. En outre, dans les deux espaces mis en évidence, différents espaces

peuvent être identifiés. Dans le centre de documentation, le personnel met à disposition des

54
Azar-Exbrayat Sophie, op. cit., 199.
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usagers les dossiers documentaires rassemblés dans un même espace sur des étagères, un

espace consacré aux ouvrages de la bibliothèque, un espace de consultation des microfilms.
Pour accéder aux informations, l'utilisateur doit se déplacer dans ces espaces, il adapte ses

gestes aux supports. A ces différents espaces physiques répondent les différentes rubriques du

portail. Chaque rubrique développe en effet une thématique, offre un type d'information à
l'utilisateur et vise un objectif particulier : informer, communiquer. Le support d'information
est cependant unique, il s'agit des pages Web. De plus, une homogénéité dans les couleurs et

le graphisme permet de rassembler les diverses informations du portail et confère une certaine
unité à ces informations. Enfin, alors que l'utilisateur devait se déplacer dans les multiples

espaces du service de documentation et adapter ses gestes aux supports, l'internaute circule

parmi les pages du portail à l'aide d'un simple clic de la souris.
Finalement, l'utilisateur accède grâce au portail Intranet à de multiples informations

sans qu'il ait à se déplacer. Le graphisme et les couleurs définissent un espace uniforme au

sein duquel il trouve de nouveaux critères pour se repérer.

2. Le rapport au temps

La mise en place du portail documentaire modifie également les conditions

temporelles de l'accès à l'information. Avec le portail, le temps de la consultation ou de

l'interrogation est d'abord caractérisé par l'immédiateté. En effet, la consultation du portail

peut répondre à une impulsion. Le journaliste a soudainement besoin d'une information pour

rédiger son article, il prend la souris, localise l'information, puis revient à son article. Ainsi, la
mise en place du portail introduit une immédiateté dans la consultation des informations, et
dans la réponse fournie aux interrogations du journaliste. Cette immédiateté s'oppose au

décalage supposé par le passage au service de documentation. En effet, le passage au centre

de documentation en vue d'obtenir une information nécessite un déplacement. Nous rappelons
à ce propos que le centre de documentation se situe au deuxième étage du bâtiment tandis que

les journalistes occupent les trois étages supérieurs. Cette disposition contribue à isoler le

processus d'information des autres tâches du journaliste. Elle rend nécessaire une prise de
décision: «j'ai besoin d'une information, je vais au service de documentation». Le

journaliste abandonne les tâches qu'il effectuait pour se rendre au service de documentation.
On constate alors un décalage entre le moment de la prise de décision du journaliste, et celui
où il obtient l'information. Le journaliste peut même décider de reporter son passage au
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service de documentation à plus tard, pour éviter de perdre du temps. Par conséquent, la mise
en place du portail favorise la rapidité et l'efficacité dans l'accès à l'information.

A cette immédiateté, le portail oppose la durée dans le temps en donnant accès aux

archives du quotidien. En effet, le portail Intranet donne accès aux articles du journal Le
Monde parus depuis 1987. La numérisation puis l'indexation des articles garantissent la
mémoire de l'événement et l'accès à des informations anciennes. Les journalistes peuvent

alors remonter dans le temps. Le portail coordonne ainsi deux temporalités : d'une part, le

temps de l'interrogation, immédiate et rapide; d'autre part, le temps de l'événement, rendu
accessible grâce à l'archivage des informations, caractérisé par son étendue et son

éloignement par rapport au moment de l'interrogation.
Enfin, avec la mise en place du portail, une dernière composante temporelle doit être

prise en compte : la durée de vie des informations. Les informations affichées sur le portail
vont en effet régulièrement être modifiées et mises à jour. L'information observée sur le

portail constitue donc une information à un instant donné. Elle peut très vite perdre son

caractère informatif et devenir obsolète. Ainsi, la liste des abonnements du service est

susceptible d'évoluer d'un jour à l'autre. L'utilisateur du portail est donc invité à prendre en

compte cette composante temporelle lors de la consultation des pages. L'information qu'il
extrait ne doit pas être séparée du moment de l'interrogation.

Finalement, la mise en place du portail modifie les conditions d'accès au savoir.

L'interrogation par les journalistes est rendue plus efficace et plus immédiate. L'utilisateur
doit cependant comprendre les nouvelles modalités d'accès à une information devenue
volatile.

3. Evolution des structures cognitives

En introduisant un nouveau rapport au temps et à l'espace, la mise en place d'un

portail documentaire modifie les conditions d'accès au savoir. L'approche cognitiviste, qui
étudie la manière dont l'individu apprend et s'approprie de nouvelles connaissances, nous

permet d'approfondir cette question. Pour cette partie, je me suis appuyée sur le cours

d'Annette Béguin sur le traitement sociocognitif de l'information symbolique55 et sur un

î5 Cours d'Annette Béguin dispensé à l'université Lille 3 en première année de master Information
Communication Documentation.
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article de Séraphin Alava sur le lien hypertexte et Phypermédia56. Ainsi, dans une perspective
cognitiviste et à partir de plusieurs exemples concrets, nous allons nous interroger sur les
conditions d'appropriation des informations par l'individu lors de la consultation des pages

Web et sur les changements cognitifs que suppose ce nouveau mode de consultation.
Dans son article, Séraphin Alava s'interroge sur le nouvel espace offert par le Web, et

notamment sur le rôle de l'hypertexte. Le lien hypertexte peut en effet être comparé aux

associations d'idées que l'individu effectue sans s'en rendre compte et grâce auxquelles il
évolue dans ses pensées. Il permet, selon Séraphin Alava, d'« associer, relier, connecter des
documents, des informations ou trier, classer, structurer ces mêmes informations». Si

l'association d'idées est un processus cognitif courant chez l'individu, l'utilisation du lien

hypertexte n'est cependant pas évidente. Elle nécessite de la part de l'individu une

compréhension de l'environnement Internet : celui-ci doit comprendre l'architecture d'un site,
la fonction des liens permettant d'aller d'une page à l'autre. De ce point de vue, la page

d'accueil est très importante puisqu'elle doit permettre à l'individu d'identifier les différentes

rubriques du site, de savoir comment les pages sont imbriquées les unes dans les autres et

comment et à quel moment revenir à la page d'accueil pour consulter une nouvelle rubrique et

obtenir une nouvelle information. Pour ces différentes raisons, Séraphin Alava présente le lien

hypertexte comme un « principe de structuration des connaissances ». En effet, du document

papier au document numérique, la structure du texte change, son environnement ainsi que
l'enchaînement des idées également : à la traditionnelle table des matières vient se substituer
le menu déroulant. L'usager doit ainsi apprendre à se familiariser avec une nouvelle
structuration du savoir. Ces différentes raisons expliquent les contraintes ergonomiques et

graphiques que nous nous sommes imposées dans le but de faciliter la localisation et l'accès
aux informations du site.

Pourtant, l'utilisateur doit également comprendre la signification des codes de
couleurs et des jeux typographiques utilisés sur les pages Web. Il doit savoir comment les

interpréter et comment ils peuvent l'aider à structurer les informations. Ainsi, Sophie Azar-

Exbrayat nous rappelle dans son article que « la vision ordonne » et que « l'œil à tendance à
• C7

associer aux tâches les plus sombres les valeurs les plus importantes ». Dès lors, pour aider
l'utilisateur à se repérer parmi les pages du portail et au sein même d'une page, on aura

56 ALAVA Séraphin, «La recherche documentaire sur hypermédia», INTER-CDI n°137, septembre-octobre

1995, p.74-79.
57
AZAR-Exbrayat Sophie, op. cit., p. 195.
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recourt à des grands titres foncés, et des sous-titres plus clairs. L'important est de permettre à
l'utilisateur de hiérarchiser les informations les unes par rapport aux autres et de repérer les
zones d'information sur la page : la barre de menu, le bandeau supérieur qui informe
l'utilisateur sur l'espace dans lequel il se trouve, le contenu informatif de la page. Ainsi, on

s'aperçoit que la mise en place d'un portail modifie le rapport à l'information. L'utilisateur
doit apprendre à se déplacer dans un nouvel espace, comprendre son fonctionnement, être

capable d'identifier les zones d'information et de hiérarchiser les informations.

Finalement, avec la mise en place du portail, les catégories de l'espace et du temps,

deux catégories fondamentales dans l'appréhension du monde extérieur, ne sont plus utilisées
de la même manière. Les structures cognitives de l'individu sont donc amenées à évoluer pour

intégrer les nouvelles modalités d'accès au savoir. La mise en place du portail documentaire
contribue ainsi à modifier les habitudes et les pratiques des usagers. Elle leur permet

notamment d'être plus autonomes, et de gagner du temps dans leurs recherches. Ces

changements vont de pair avec une évolution du métier des documentalistes. En effet, ceux-ci
se trouvent confortés dans leur rôle de médiation et d'orientation de l'usager.
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Conclusion

La mise en place du portail va permettre d'affirmer la place de l'information

numérique dans le service de documentation et dans le processus de recherche d'informations
des journalistes. Si ce nouveau dispositif d'information ne devrait pas modifier profondément
les pratiques des documentalistes et des journalistes, il permet cependant d'impulser une

dynamique. Les missions des documentalistes évoluent en effet progressivement vers la

présentation des informations, l'accompagnement de l'usager dans la recherche et la mise à

disposition d'outils faciles à manipuler de manière autonome. La mise en place du portail
devrait également avoir un impact dans le rapport à l'information des journalistes. Ces
derniers acquièrent en effet une plus grande autonomie, et ils ont désormais les moyens de
trouver des informations avec une plus grande rapidité.

En définitive, on pourrait s'interroger sur la pertinence d'un centre de documentation
entièrement numérique. Il paraît pourtant plus judicieux de miser sur la complémentarité de
l'offre papier et de l'offre numérique. Dominique Cotte insistait en effet sur l'efficacité des
dossiers documentaires qui permettent d'accéder « plus rapidement à l'information » et qui

peuvent « donner rapidement une vue synthétique sur un sujet »58. La banque de données
s'avère quant à elle un outil plus efficace pour fournir une réponse de détail au journaliste,
tandis que le portail permet à celui-ci d'accéder à des services et des produits documentaires
inédits sur le Web, comme la consultation du sommaire des revues. Finalement, on pourrait
conclure avec Dominique Cotte que la meilleure réponse aux besoins des journalistes réside
dans la diversité et la complémentarité des outils et des produits documentaires proposés pour

répondre aux différents types de besoins exprimés par les journalistes : la proposition
« d'outils différents, chacun adapté au type de besoin et au traitement de l'information

• 59
requis ».

Toutefois, si en proposant de nouveaux outils, les documentalistes répondent à de
nouveaux besoins des usagers, il est important qu'ils veillent à la cohérence de l'offre
documentaire proposée. Notamment, lors du développement du portail, l'interface doit rester
lisible et s'inscrire dans la logique du système d'information développée par le service. Ainsi,
le portail doit être pensé en fonction des besoins de l'usager, mais il doit également répondre

58
COTTE, D., Op. cit., p.34.

59 COTTE D., Op. cit, p.34.
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aux objectifs assignés à l'ensemble de l'offre documentaire proposée par le service.
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Annexe 2 : Les ressources documentaires

Dossiers de presse

-2000 dossiers thématiques
-5800 dossiers biographiques
-700 dossiers géographiques

Titres de presse

-13 quotidiens français
-9 quotidiens internationaux
-46 hebdos, bimensuels et mensuels français
-12 hebdos internationaux

Bibliothèque
-15000 ouvrages

-usuels : encyclopédies, dictionnaires, atlas, codes juridiques, cartes, guides touristiques,
Who's Who...

Revues

- 39 revues

Archives du Monde

- les collections reliées depuis 2000
- les microfilms depuis 1944
- la version numérique du journal depuis 1987 sur Cd-rom
- la base de données du Monde : les articles du journal depuis 1987
-le PDF du Monde depuis 2003

Bases de données

- Lexis-Nexis : accès à plus de 10 000 titres de publications mondiales et de dépêches

d'agence
- Europresse : accès à des titres de presse française et étrangère atix biographies des membres
des ministères, des collectivités locales, des grandes écoles, de la presse



Annexe 3 : Présentation des rubriques du site

Archives

Donne accès au module d'interrogation de la base d'articles du Monde.

Revues

Donne accès à la liste des revues reçues par le service de documentation. Permet de consulter
le sommaire du dernier numéro de chaque revue.

Bibliothèque
Présente la bibliothèque. Donne accès à la liste des dernières acquisitions, (liste mise à jour
tous les mois)

L'année dans le Monde

En images, présente les principaux événements pour chaque mois de l'année écoulée.

Ressources documentaires

Présente l'ensemble des ressources documentaires accessibles au centre de documentation.

Infos pratiques
Présente l'équipe du service de documentation.
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Annexe 4 : grille d'évaluation d'un site Web, par la Bibliothèque des sciences de la
santé (Montréal)

Répertoire.: | Moteur de recherche I PJari du campus | Mon portail UcteM | Horaires | Coordonnées j index du site

Catalogues | Ressoui ces électi oniques | InfoSphêi e UdeM | Obtenir un document | Pour nous joiudi e

irectiondes bibliothèques Bibliothèques des sciences de la santé
Capsules 4e fondation documentait e dnfoRepeiet

L'évaluation d'un site Web

Le réseau Internet rie possède pas de système de contrôle de la qualité de l'information. Si vous ne
voulez pas diminuer la valeur de vos travaux en utilisant des informations de mauvaise qualité ou en
citant des informations douteuses, vous devez évaluer les sites Web que vous rencontrez. Comme
n'importe qui peut publier n'importe quoi sur l'Internet, c'est à l'utilisateur d'exercer son esprit critique.
Plusieurs sites Web et articles de périodique proposent des critères, des pondérations, des
questions à se poser pour évaluer les sites Web. Nous vous en présentons ici une synthèse.

CRITÈRES DÉTAILS

Contenu étenduej profondeur, mention des sources., biais, liens, qualité d'écriture
Autorité de la source réputation, crédibilité
Mise à jour date de création, fréquence de mise à jour, maintien du site
Facilité d'utilisation structure logique, navigation, technologie appropriée
Design et esthétisme attrait, lisibilité, présentation, graphisme, multimédia, interactivité

QUALITE ET VALIDITE DU CONTENU

Questions:
Est-ce que tous les aspects du sujet sont couverts et à quel niveau de détails?
Le site contient-il des travaux originaux en texte intégral?
Est-ce que l'information est vérifiable, est-ce que les sources sont citées?
Est-ce que les informations sont corroborées par d'autres sources (électroniques ou imprimés)?
La clientèle visée est-elle précisée?
Est-ce qu'on peut déceler un biais, un point de vue particulier?
Pour quelles raisons le site a-t-il été créé (promouvoir une cause, vendre des produits, diffuser le
savoir...)?

62



AUTORITE DE LA SOURCE

Tout le monde peut publier sur l'Internet. Il est donc important d'établir qui est derrière le site visité.
L'information sera plus fiable si on découvre que l'auteur a une bonne réputation, s'il est crédible. Ou
encore, s'il s'agit du site officiel d'un organisme bien connu dans le domaine.

Questions:
Est-ce que l'auteur (ou l'organisme auteur) est clairement identifié?
Est-ce que ses qualifications ou affiliations sont mentionnées?
Est-ce que l'auteur ou l'organisme sont reconnus dans le domaine?
Peut-on savoir le lieu de travail de l'auteur, son pays?
Peut-on facilement communiquer avec l'auteur?
Nous indique-t-on s'il y a un processus de révision par les pairs ou autres vérifications avant
publication?
Est-ce que l'adresse URL reflète bien l'affiliation mentionnée (pour dépister les sites bidons qui se
donnent des airs d'authenticité)?

A

MISE A JOUR

L'Internet est toujours en mouvement, des sites apparaissent et disparaissent. On le consulte
souvent pour avoir de l'information récente. Ce sont des raisons pour lesquelles une date récente de
mise à jour et un bon système de maintien du site sont à rechercher.

Questions:
Est-ce que la date de création est présente sur la page?
La date de la dernière mise à jour et la fréquence des mises à jour sont-elles indiquées?
Est-ce que la date est précisée pour les différentes parties du site?
Les liens proposés sont-ils toujours actifs?

A
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FACILITE D'UTILISATION

Des sites peuvent contenir un grand nombre d'informations fiables et à jour mais être tellement
désorganisés qu'on a peine à s'y retrouver. Si on tourne en rond ou si on se perd dans le site, on
n'est pas plus avancé. C'est pourquoi la facilité d'utilisation est importante.

Questions:
Est-ce que le site est structuré logiquement?
Propose-t-on une carte du site ou une table des matières?
Est-ce que les boutons de navigation sont facilement compréhensibles et présents aux bons endroit
pour qu'on puisse se déplacer facilement dans le site?
Le site est-il accessible avec tous les navigateurs (toutes les versions)?
Est-ce que tout le contenu du site est accessible sans qu'on ait besoin de logiciels spéciaux ou, si
c'est le cas, un lien est-il fait vers l'endroit où l'on peut se les procurer?
Y-a-t-il un moteur de recherche sur le contenu du site? Si oui, est-il efficace et facile d'utilisation?

DESIGN ET ESTHETISME

Un site attrayant, contenant du multimédia ou de l'interactivité, peut devenir un document
d'information unique, n'ayant pas d'équivalent papier. Mais tout ceci doit être bien équilibré car une
surcharge d'illustrations ou d'effets visuels peut rendre la consultation lourde et pénible.

Questions:
Le site est-il attrayant (belles couleurs, images, présentation aérée, etc.)?
L'iriformationn est-elle lisible sans difficulté?
Est-ce que les illustrations et autres détails esthétiques sont pertinents, donnent une valeur ajoutée
au contenu?

Exploite-t-on les possibilités du multimédia? de l'interactivité?
La rapidité du chargement des pages est-elle raisonnable?
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Annexe 5 : Grille d'évaluation de sites

Première partie : Structure générale du site

Autorité de la source

Identification (validité des sources, dernière mise à jour, date de création, fréquence de mise à

jour)

Structure du site

Les rubriques
Accès aux rubriques/menu

Graphisme et couleurs

Couleurs/images
Densité/sobriété

Lisibilité des informations

Les plus

Deuxième partie : Le contenu

L'équipe
Nom de la rubrique
Présentation de l'équipe (nombre de personnes, fonctions)

Prestations

Nom de la rubrique
Présentation des prestations (objectifs, missions, activités du service)

Le fonds

Nom de la rubrique
Présentation du fonds (type de ressources, nombre de documents)
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Bases de données

Nom de la rubrique
Présentation des bases

Informations pratiques
Nom de la rubrique
Présentation des informations pratiques (horaires, localisation, contacts)

Autres rubriques
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Annexe 6 : Sélection des sites Internet et portails documentaires consultés

J'ai sélectionné les sites suivant le types de ressources accessibles et de services
offerts : dépouillement de la presse, articles de quotidiens, revues en ligne ; suivant le
domaine de spécialisation du centre : presse quotidienne, vie politique ; et suivant

l'ergonomie du site.
Les sites ont été repérés à partir des signets proposés par la Bnf et à partir d'une

sélection de sites de centres de documentation effectuée par la BPI.

- Le site du CE sur l'Intranet du Monde

- Sites institutionnels : INIST-CNRS

PERSEE

- Sites associatifs : Ent'revues

Catalogue de l'Association des revues scientifiques et culturelles

(Bruxelles, Belgique)

- Sites de laboratoires de recherche : BCDI

Migrinter

Enfin, une série de sites consultés par hasard et proposant des idées intéressantes
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et
de
la

recherche.http://www.persee.fr/
"Le

projet",
"Les

partenaires",
"Principesgénéraux"

Lien
vers
une

"Présentation
des

revues"

(par
ordre

alphabétique
:

image,
référence
biblio)
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l'équipe

Prestations

le

fonds

nom
de
la

base

nom
de
la

rubrique,
présentation
nom
de
la

rubrique,
présentation
Nom
de
la

rubrique,
présentation
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INIST-
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rubrique
"Présentation
du
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"Objectifs"
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Catalogue
de
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revues
scientifiques
et

culturelleshttp://www.arsc.be/Ent'revues
:

Catalogue

des

Revues
culturelleshttp://www.entrevues.org/

Rubrique
"L'association"

Objectifs,
prestations
et

destinataires
des

prestations

Dans
la

rubrique

"L'association"
Sous-rubriques
"Objectifs"
et

"Prestations
et

services"
("constitution
d'un
fonds
de

documentation
et

d'archives")

BDIC
:

Bibliothèque
de

documentationinternationale
et

contemporaine
(univ
de

Nanterre)http://www.bdic.fr/index.php3

Rubrique
"Présentation"

présentation
par

départements

Deux

rubriques
:

"Collections"
et

"Catalogues"

Observation
des

sites

sélectionnés
(les

rubriques
du

site)

Sites

observés
:
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Bases
de

données
Infos

pratiques
Autres
éléments
de

présentation

nom
de
la

base

nom
de
la

rubrique,présentation
nom
de
la

rubrique,présentation

Bibliostic

INIST-
CNRShttp://bibliostic.inist.fr/

Dans
la

rubrique
"Ressources

disponibles"
Modalités

d'accès
aux

bases
et

nom
des

bases

Catalogue
de

l'Association
des

revues
scientifiques
et

culturelleshttp://www.arsc.be/

Rubrique
"Contacts"
et
en

marge
à

droite

Modalités
d'utilisation

des
outils
mis
à

disposition

Ent'revues
:

Catalogue

des

Revues
culturelleshttp://www.entrevues.org/

Rubrique
"Nous

contacter"

Adresse,
téléphone,

e-mail

BDIC

(université
de

Nanterre)http://www.bdic.fr/index.Php3

Rubrique
"Infos

pratiques"

Observation
des

sites

sélectionnés
(tes

rubriques
du

site)

Sites

observés
:

INIST-CNRS,
ARSC,

Ent'revues,
BDIC
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l'équipe

Prestations

le

fonds

nom
de
la

base

nom
de
la

rubrique,
présentation
nom
de
la

rubrique,
présentation
nom
de
la

rubrique,
présentation
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ministère
de
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nationale,
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et
de
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à
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à
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Observation
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:

Persée
et

Migrinter
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Annexe 8 : Synthèse à partir de l'observation des sites

I - Structure générale du site

■ Les rubriques

- « Présentation » ou « La documentation » ou « Le centre de documentation »

- « Ressources disponibles » ou « Collections »

■ Accès aux rubriques/hiérarchie des informations

distinction entre la présentation du service et celle des ressources (site de l'INST-

CNRS)

regroupement des informations concernant les prestations du service et les ressources

disponibles (site Migrinter)
- présentation des informations pratiques dans une page à part ou dans une sous

rubrique sur la page de présentation du centre

■ Graphisme

- un bandeau dans la partie supérieure de la page avec le nom du service et une

illustration : cf site du CE et site de la BDIC : la BDIC propose une image d'archivé
en relation avec son domaine

des encadrés de couleurs pour séparer les types d'information
- mie image du service de documentation (site de la BDIC)

II - La page d'accueil

Elle donne accès aux différentes rubriques. Elle donne généralement les principales
informations concernant le service de documentation.

L'accès aux informations concernant les objectifs du centre ou le fonds se fait souvent à partir
d'un lien sur la page d'accueil du type (en savoir plus)



—> Principale idée retenue : mise en avant des nouveautés sur la page d'accueil : présentation
des dernières acquisitions.

III - Présentation du service : activités et fonds documentaire

■ Les activités du centre

- nom des rubriques : « Objectifs » « Prestations » « Prestations et services » « Nos
missions »

description des activités dans un texte ou dans une énumération

description à partir des différentes activités du service, à partir des services rendus à
l'utilisateur ou à partir des ressources mises à disposition

■ Le fonds

- nom de la rubrique : « Ressources documentaires », « Collections »

- sous-rubriques : « Revues » et « Bases de données » ;

- présentation dans un texte, dans une liste donnant le nombre de documents
- présentation par type de support

Bases de données : nom des bases, éditeurs

■ Les informations pratiques
- Dans une page à part le plus souvent, ou bien sur la page de présentation du service

dans un paragraphe distinct
- Nom de la rubrique : « informations pratiques », « Coordonnées », « Contacts »

- type d'informations : adresse, mail, personne à joindre, localisation, téléphone,
conditions d'accès, horaires d'ouverture

IV - Les « plus » observés sur chacun des sites étudiés

- possibilité de personnaliser la page d'accueil du centre : cf site du CE et site de la
BDIC : choix des rubriques affichées en page d'accueil, sélection de liens vers des
sites (flux d'informations)

- proposition d'une newsletter : cf site de l'ARSC : information sur les dernières

parutions, les nouveaux titres, il suffit d'envoyer son e-mail
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Annexe 9 : Structure arborescente schématique et éditoriale

Structure arborescente schématique
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Structure arborescente éditoriale

I [ siteintranet
|—1 pages
[—[ images

bandeaux

I 1 photos

Q css
revuesdoe

I—j historiques
I | sommaires
, 1 CSS
I 1 images

I—| illustration
I—| bouton
I—j imgsom
I—| vignette
p—j gabarit

I 1 Templates
1 texte

j 1 boutonsfw

^ ^ templates

site intranet contient l'ensemble des éléments qui composent le portail documentaire de
l'Intranet et comprend quatre grands dossiers :

- pages, images et styles contiennent l'ensemble des pages, des images et des styles se

rapportant aux pages du site saufpour ce qui concerne les revues
- les images, les pages et les styles relatifs aux revues sont contenus dans le dossier

revuesdoe

le dossier image comprend trois dossiers : bandeaux contient les titres de chaque page

réalisés avec Fireworks ; photos contient les photographies qui apparaissent sur les
différentes pages du site ; boutons contient les boutons de la page menu
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Annexe 10 : Principes généraux

Principes de navigation

Les pages du site sont identifiées par des rubriques et accessibles à partir d'un menu

situé à gauche de la page. Le menu est présent en permanence et permet à tout moment
l'accès à une autre page.

- La page Archives est la page d'accueil du site. C'est sur cette page que l'internaute
arrive lorsqu'il clique sur la rubrique Documentation du site Intranet. Il peut y revenir
à tout moment en cliquant sur cette rubrique dans le menu.

Le retour sur la page d'archives, considérée comme la page d'accueil peut également
se faire à tout moment en cliquant sur le logo du service de documentation dans le
bandeau supérieur.

- Plusieurs pages du portail ne sont pas accessibles à partir du menu mais à partir de
liens internes figurant dans le contenu des pages : accès à la liste des titres de presse,

accès aux listes des dernières acquisitions de la bibliothèque et accès aux pages de

présentation d'une actualité. Il s'agit en effet d'informations liées à un contexte

particulier qu'il ne serait pas pertinent de présenter dans le menu.
- Les pages Historique et Sommaire de revues sont accessibles à partir de la page

d'accueil des revues.

- Un lien externe figure dans le contenu de la page « Infos pratiques » et pointe vers une

page du site Intranet.
- L'ordre des rubriques a été défini de manière à présenter les informations les plus

dynamiques (consultation des sommaires de revues, interrogation des archives...) en

premier ; les informations concernant les ressources documentaires et l'équipe de la
documentation sont présentées à la fin du menu

Principes ergonomiques

Les pages s'intègrent dans le site Intranet.
Elles sont basées sur le même modèle de présentation : menu à gauche, bandeau en

haut et la page elle-même.
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Le titre de la page sur laquelle se trouve l'internaute est rappelé dans ce bandeau

supérieur.

Lorsque la page affichée ne figure pas dans le menu à gauche, un menu contextuel
situé en haut de la page permet à l'internaute de savoir où il est dans le site.
Le contenu des pages est présenté dans un encadré sur fonds blanc. Les informations
relatives à la navigation ne figurent pas dans ces encadrés afin d'être distinguées du
contenu des pages.

Les informations concernant la mise à jour et le numéro de téléphone du service de
documentation figurent dans le bas de la page à l'extérieur des encadrés.

Principes graphiques

Couleurs

Couleurs complémentaires, le bleu et l'orange sont utilisés pour les pages du portail.
Titres et encadrés : orange

Couleur de fonds de l'Intranet : bleu : #3399FF

Couleur de police la plus utilisée : bleu foncé : #000099
Couleur de police utilisée pour les menus contextuels : #0099FF
Couleur de fonds de la page sur laquelle se trouve l'encadré : #99CCFF

Autres dégradés de bleu utilisés pour les pages de revues :

- #66CCFF (fonds de la page sur laquelle sont présentées les revues)
#0099FF (contour plus foncé)

- #0066CC (bleu foncé dans le bandeau)

Typographie

Titre 1 (titre 1) : Arial, gras, 20 px, orange
- Titre 2 (titre2) : Arial, 16 px, orange
- Texte : Verdana, 12 px, bleu
- navigation : Arial, 12 px, épaisseur 300

« Pour nous contacter » : Verdana, italique, 12 px, bleu
« Dernière mise à jour » : Verdana, italique, 10 px, bleu
Boutons de navigation : Verdana, 12 px, noir sur fond blanc (inactif) ; blanc sur fond
bleu : #0099FF (survol ou page affichée)
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Images

Le portail comprend deux types d'images. Les bandeaux ont été réalisés avec

Fireworks et s'intègre dans le cadre supérieur de la page. Les photos sont intégrées
dans le contenu des pages. Il s'agit de photographies du service ou de l'équipe et de
couvertures d'ouvrages.
Les images de la page d'accueil des revues et celles des pages Historique sont des
couvertures de revues. Elles sont flouées pour que les numéros, dates et sous-titres de
revues n'apparaissent pas.
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Annexe 11 Les pages du portail documentaire créées sous Dreamweaver

revues

bibliothèque

L'année da~s
le Monde

infos
pratiques

Xe3lïonde

La Documentation > Bibliothèque

Bibliothèque

La bibliothèque du service de documentation
met à la disposition de l'ensemble du
personnel un fonds d'environ 15 000 ouvrages
régulièrement enrichi par des acquisitions.

Pour emprunter un ouvrage : appeler le 2626.

mise à iour 03/01/2007

mise à jour 15/12/2007

mise à jour 30/11/2007

Aperçu de la page de présentation de la bibliothèque insérée dans le jeu de cadres (menu à
gauche et bandeau supérieur)
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La Documentation » Ressources documentaires

La documentation vous propose

Do: 's de prt

sélection d'articles de la presse française et étrangère

-2000 dossiers thématiques
-5800 dossiers biographiques
-700 dossiers géographiques

Titres de prt

-13 quotidiens français
-9 quotidiens internationaux
-46 hebdos, bi-mensuels et mensuels français
-12 hebdos internationaux

Voir les titres de presse française et les titres de presse étrangère

Bibliothèque

-15000 ouvrages
-usuels : encyclopédies, dictionnaires, atlas, codes juridiques, cartes, guides
touristiques, Who's who...

Aperçu de la page de présentation des ressources documentaires
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La Documentation > Ressources documentaires > Presse étrangère

Presse étrangère

ABCDEFGHIJKLMNOPQRSTUVWXYZ

B_

BUSINESS WEEK

E

THE ECONOMIST

F

FAR EASTERN ECONOMIC REVIEW ( mensuel)
FINANCIAL TIMES
FORBES (Bimensuel)
FORTUNE (Bimensuel)
FRANKFURTER

THE GUARDIAN

Aperçu de la page donnant accès aux titres de la presse étrangère.



Résumé :

Après avoir mis en évidence, à travers le cas du journal Le Monde, le rôle et la place

spécifiques de l'information et des produits documentaires dans un organisme de presse, ce

mémoire expose les enjeux d'une mise à disposition de ces ressources sur un portail
documentaire accessible sur l'Intranet de l'organisme. Notamment, il présente les nouvelles
missions des documentalistes qui jouent de plus en plus un rôle dans la présentation et la
validation des informations et dans l'élaboration d'outils pour les usagers. Il rend compte par

ailleurs de l'évolution des pratiques des journalistes et de leur rapport à l'information avec

l'introduction du numérique.

Mots-clés :

Information - information de presse - Organisme de presse - Portail documentaire - Intranet

Résumé en anglais :

First, this document shows that information has a spécifie rôle and place in a

newspaper institution such as Le Monde. Then it demonstrates that implementing a portai on
the Intranet of such an institution has an impact on archivists' and journalists' practical

expériences. Notably, archivists play a rôle in presenting information and creating research
tools for users, while journalists have to adapt to new information supports.

Mots-clés :

Information - Portai - Intranet - Press information - Press institution
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